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L’élection dans le comté de Kent aura 
probablement lieu sous peu.

Les membres de la ligue impériale s’as
semblera à Toronto la semaine prochaine.

Les contestations de Laprairie et Jac
ques-Cartier sont remises au prochain ter
me de la cour de révis'on à Montréal.

L’hon. Peter Mitchell fera lundi prochain 
au gouvernemei t quatre demandes 
cernant le comté de Northumberland, N.
B.

11 est queitioa As M. J. B. Libelle, dé
puté de Richelieu et gérant de la Cio de 
navigation de Richelieu, comme successeur 
de l’honorable M. Rolland dans la commis
sion du Hâvre.

M. Patterson (Essex) demandera, lundi : 
copie de toute correspondance, pétitions 
et rapports concernant la réclamation des 
Sauvages Çhippewas et Otlawas à certai
nes lies dans le lac Erié et la rivière Dé
troit.

M. Fiset demandera lundi copie de la 
correspondance entre J. G. Pottinger, écr., 
surintendant du chemin de fer Intercolo
nial, et M. Noël Fortin, do la paroisse de 
Saint-Fabien, concernant l’accident et les 
dpmmages causés à ce dernier par suite 
du mauvais état des passages à niveau du 
chemin de fer.

M. l'échevin Laverdure est parti ce ma
tin pour le co Lté de l’Assomption. Il est 
bien connu dans le comté, et possède de 
grandes propriétés à St Roch de l’Açhi-

M. Laver Jure prétend qu’il s'en va tout 
bonnement passer quelques jours de repos 
au milieu de ses parents et non pas, com
me quelques malins ont voulu le dire, 
s’occuper d’élection.

S’il nous était permis d'ètre indiscrets, 
nous léliciterons M. Rocher de s’ôtre assu
ré de notre ami dont les services contri
bueront grandement à augmenter la majo
rité conservatrice.

NOTRE DEVOIR

De “l’Interprète” :
"Le Canada" ne peut plus se publier 

toutes ses colonnes à Msans consacrer 
Evanturel.”

Nous avons parfaitement le droit 
et c’est môme notre devoir et noire 
mission de nous occuper du comté 
de Prescott, dont M. Evanturel a 
surpris la bonne foi et escamoté le 
mandat.

Voici la raison qui nous oblige à 
consacrer dans la semaine quelques- 
unes de nos colonnes à cet honora 
ble député. Notre devoir est de nous
occuper d<s comtés de la Vallée de 
l’Ultawa, et notre mission de nous 
occuper spécialement de la popula
tion canadienne française.

Nous devons contribuer dans 
l’humble mesure de nos forces, à 
l’avancement et au progrès de la 
race française à Ontario, soit en 
prévoyant les dangers, soit t-n mô 
lant notre faible voix à celles de nos 
compatriotes pour demander unani 
mennt et obtenir le redressement 
de nos griefs et la pleine mesure de 
nos droits et de nos privilèges. Voi 
là cotre devoir, voilà notre mission, 
espérons que pour les accomplir, 
nos forces seront égales à notre
courage I

Si nous devons prévoir les dan 
gers nous devons aussi, nous défier 
des hommes dangeureux. Nous de
vons condamner avec toute l’éner
gie dont nous pouvons disposer, 
ceux d’entre nous qui ne sont pas 
sincères à notre cause, et qui sont 
prêts à nous trahir pour leur propre 
avantage et pour leur propre avan
cement. Nous devons flageller sans 
pitié et sans merci, ceux d’entre 
nous, qui chargés d’une mission 
importante, manquent à leur devoir 
et courbent la tête profondément et 
lâchement devant ceux qui ont pou
voir et qui nous détestent. M. Evan-

XOTES LOCALES.

Homonymie
M. Alphonse Larocque qui a pa

ru hier à la cour de police n’est 
pas M. Alphonse Larocque, hôtelier 

de la rue Murray.
Le môme nom 

plus d’une repris 
rendus de la cour de police, nous 
tenons à dire une fois de plus que 
la personne mentionnée n’est pas 
M. Alphon.-e Larocque, l’hôtelier 
populaire de la rue Murray.

A
Sa Grandeur Mgr Lorrain, Vicai

re apostolique de Pontiac est en 
visite à l’Evêché d’Ottawa.

turel se plaint de notre sévérité à 
son égard, nous le reconnaissons 
dans ce portrait que nous venons de 
peindre, de ceux dont nous devons 
nous défier, que nous devons con 
damner et que nous devons flagel-

ALLEZ CHEZ marchandises
DK

Première Classe

geurs ont été Irès grièvement bles
sés. Dans ce nombre est comprise 
Mme veuve Bronner, de Louisville 
(Kentucky), qui a eu le oràne frac
turé et dont la mort n'était, aux der
niers avis, qu'une question d'heures.

Presque tous les voyageurs qui 
se trouvaient dans le train ont reçu 
des contusions plus ou moins gra
ves ; mais la plupart de ces derniers 
ont pu continuer leur route. Les 
dix qui ont ôté le plus grièvement 
blessés sont restés provisoirement à 
Scio où on leur a prodigué tous les 
soins que nécessitait son état.

B. O.

----- POUR VOS-----

FJ=rtROIT$rERIES DS MAISOIT.
—TELS QUE-

SERRURES, COUPLETS, CLOUS, FEUTRE GOUDRONNE ET UNI,
ET MILLE AUTRES CHOSES.

B. G- . LAVE IR; 3D TJ !E& B ,
60 etf 7B, RUE WILLIAM.

àavant déjà paru 
e dans nos comptes-

Venant d’etre reçnwIl a trahi lâchement un parti po
litique qu’il avait servi pendant des 
années, dont il avait défen lu les 
actes et louer les principes. Il s’e»t 
uni à ceux qu’il avait condamné et 
méprisé, qu’il savait nous être hos
tiles, et dout il ne devait rien at
tendre m espérer pour ses compi- 
triotes.

M. Evanturel a fait des promes
ses aux électeurs de Prescott. En 
at il tenu une seule? Nous ne 
croyons pas. M. Mowat a-t-il ac
cordé, Uns, des justes demandes du 
comté de Prescott? Non. Et ce
pendant M. Evanturel continue à 
se traîner à ses pieds, en essayant 
audacieusement, dans son journal, 
“L'Interprète,” à excuser M. Mowat, 
qui lui a tout refusé.

LA BÊTISE DE M. GREENWAY

M. Green way est revenu à sa 
courte honte. Voilà un homme qui 
doit se sentir humilié ; au moment 
où l’affiire de Manitoba allait se 
régler, M. Greenway, conseillé par 
les libérax, abandonne son poste. Le 
“Free Press’ d’hier soir reconnais
sant celte énorme bêtise, fait des 
efforts inouïs pour sauver ses amis.

11 prétend que c’est le départ de 
M. Greenway qui a fait hâter Sir 
John Macdonald à s’entendre avec 
le G. P. R., C3 qui est réellement 
absurde. Nous ne connaissons pas 
la nature du lèglement de celte af
faire, mais nous espérons que si le 
gouvernement c st obligé de payer 
la compagnie du Pacifique pour 
l’abandon de la clause du monopo
le, cet argent devra être employé à 
améliorer le chemin et à rendre le 
service p'us complet surtout pour 
la section entre Ottawa et Québrc.

mcshanÉsacrifje

Une dépêche spéciale de Quebec 
nous apprend que M. Mercier a 
forcé M. McShane à remettre son 
portefeuille. On prétend que l’af
faire de Laprairie aussi et quelques 
autres petits scandales qui seront mis 
au jour sous peu ont décidé M. Mer 
cier à sacrifier “ the people's Jimmy” 
Une autre dépêche annonce qu’il 
est nimeurqueMM. Garneau, Du 
hamel et Gagnon doivent résigné 
sous peu.

Ognons rouge au quart A granit marché.

4 lbs de prunes turque, pour "25 cts.

B. Gr. PRINTEMPS 1888. RESIM TELEGRAPHIQUEOranges nouvellos, 20 cts la douzaine.
Vielle de prleon

Les grands jurés ou nombre de 
20 ont visité la prison, hier, 
sont déclarés très satisfaits i 
visite. Ils ont dit quelques mots 
au prisonnier Désormeaux, qui leur 
a paru fort bien résigné à tout ce 
qui pourrait résulter du procès 
qu’il aura à subir à partir de ce 
matin. Le geôlier a annoncé qu’au
cun prisonnier n’avait été mis dans 
les caqhots depuis le 30 décembre 
dernier.

Il y a actuellement à la prison 17 
hommes, 0 femmes et en sus 3 
lunatiques. Le coût de chaque 
prisonnier pav jour est de 7 cen-

Citions nouveaux, '20 vis 1* douzaine. (Dépêches de celle après midi)VIENNENT D'ETRE REÇU
il» CAISSES DEde leur Yftlnqneiir

Vienne, 24—Cambridge a gagné 
la course do bateau de l’Université.

Figues nouvelles, 3 lbs pour ‘25 cts.

CHAPEAUX Dalles nouvelles, 3 lbs pour 25 cts.
Paris, 24—Près de 2,500 person

nes ont assisté hier soir à l'assem
blée contre Boulanger qui a été des 
plus tapageuses. Joffrin et autres 
ont prononcé des discours.

4 Jonvrrnear
St Vetersbourg, 24—Le Grand 

Duc Valdimira ôté nommé Gouver
neur Général de Ivieff où un cam
pement de 100,000 hommes sont 
établis.

Sucre et Sirop d’Eralile nouveaux
<1 H E Z

DE TOUTES SORTES.SPECIAUX Une grande variété de couleurs 
et de qualité. Tout est entièrement 
ment nouveau. Assortiment com
plet d’articles pour messieurs. JOHN CASEÏ,—DANS LE—
101 DOIS DE (MATES OE FANTAISIE 294 01296. eue DXLI10U81K.

LE TOUT A ETRE VENDU FAITS DIVKR8Pcnonnel
M. Joseph Tassé est au Russell.

Bon nombre de sénateurs et de 
députés sont partis hier soir pour 
se rendre dans leurs familles et 
assister lundi, aux funérailles de 
feu M. le sénateur Rolland qui au
ront litu à Montréal

De# ftuaneca

DOeCdO ,
New York, 24—Joshua Jones, un 

commerçant bien connu est mort 
hier à Age de 82 
fortune de 8(1,000,000 où 87,000,000.

l.e# urt'vlttlo#
Chicago, 24—-Les aiguilleurs sur 

le chemin de fer do Burlington ont 
dit qu’ils avaient l’assurance des 
chevaliers du travail qu'aucun in
génieur ne travaillerait avec des 
gens qui ne sont pas de l’union.

Irur fnmlnw
Petli, 24—On craint la famine 

dans plusieurs districts en conté- 
quence des inondations. 2,000 per
sonnes sont sur le pavé actuelle 
ment

a 25c. et 50c.BORBRIDGE, Knvuiton d"un vâeillurd cnnnltmiw
ans. Il laisse uneOscar Beckwith, ce misérable 

vieillur.1 qui avait assassiné un nom 
mô Simon Van Deréook, en 1882, 
dans les montagnes Austerlitz, com 
té de Columbia (New York), et qui 
avait ensuite f-iit cuir et mangé une 
partie de sa victime et salé le reste, 
vient enfin d’expier son crime hi
deux sur la potence dans la prison 
d’IIudson.

Beckwith, le cannibale, comme 
on l’avait surnommé dans la région, 
avait été condamné six fols à mort : 
mais cinq fois le jugement avait été 
cassé pour vice de forme. Le dernier 
jugement, ayant été confirmé suc
cessivement par la cour du General 
Term et par la cour d’appel, le con
damné avait adressé un recours en 
grâcd au gouverneur «le l’Etat, M. 
Il il I. Mais le gouverneur, bien q 
Beckwith fut âgé de soixante-dix- 
neuf ans, a refusé de commuer sa 
peine, à cause dos circonstances 
atroces qui avaient accompagné et 
suivi le crime. Lorsqu’il a appris 
que son recours en grâce avait été 
rejeté, Beckwith est entré dans une 
violente colère; mais quelques ins
tants seulement avant l’exécution, il 
a envoyé une dépêche au gouver
neur pour lui dire qu’il lui pardon
nait de ne pas l’avoir gracié.

L’exécution a eu lieu à dix heures 
du matin. Les personnes autorisées 
par la loi y ont seules assisté. Les 
abords de la prison étaient gardés 
par une compagnie de inil'ce. Pour 
la première fois depuis so i empri
sonnement, Beckwith a versé quel 
ques larmes après son déjeuner. Il 
a bu ensuite une demi-pinte de 
whiskey et il a marché A l’échafaud 
d’un pas ferme et sans manifester 
aucune appréhension.

Beckwith est, af!irme-ton, l’hom
me le plus vieux qui ait jamais été 
exécuté dans l’Etat de New-York. 
Sa femme avait mystérieusement 
disparu, il y a plusieurs années, et 
il était fortement soupçonné de 
l’avoir assassinée ; mais on n’a ja
mais pu savoir ce qu’elle était deve- 
nue.

Coton». Cotons. 
Cotons. Cotons. 
Cotons Cotons. 
Cotons. Cotons.

Ill RUE HIDEATLe comité des finances a tenu une 
courte assemblée hier soir. On y a 
discuté la question de l’emprunt de 
$225,000.

On vota ensuite les montants 
les améliorations de

GRANDE OUVERTURE
—D'UN—

MAGNIFIQUE MAGASIN
suivants pour 
la ville, d’après le règlement local : 
égoût de la rue Lewis, $15,000 ; de 
l’aqueduc, $8,000 : station de police, 
815,000; pont de la rue St Patrice, 
$22,000; tuyau principal, $2,000; 
de New-Edmgburgh, 84,000 ; gril 
lages, $2,000; bâtisses de l’exhibi 
lion, 811,000; total, $79,000.

Le comité s’est ajourné ensuite 
jusqu’à vendredi prochain.

I.onitne nénnee
La plus longue séance encore 

lenue à la Chambre des communes, 
cette session, a ôté celle d’hier, qui 
ne s'est ajournée qu’à 1 15 ce matin.

Nonvelle* rell*:leu*e*.
Le dernier sermon de la retraite 

a été donné hier soir par le Rév. P. 
Augier ; ce soir il n’y aura pas de 
sermon afin de favoriser les confes
sions.

L’église était toute tendue de noir 
ce matin, à l’occasion des funérail
les de madame Chabot.

Demain, dimanche des Rameaux 
et en même temps fête de l’Annon- 
ciat on, les cérémonies seront des 
plus imposantes.

TAPISSE IBt.flSS.'ÎSa. HUILES,

BRYSON 
GKlHiM 

& CIE. 
148,150,152,154, rue Sparks

& Cie.

Petit rrVird
Chicago, 24—L’agent général 

des passagers sur le chemin do fer 
de Burlington dit quo la grève dos 
aiguilleurs n’a causé qu’un retard 
d’une couple do jours.

Vont eni|iorl<‘

exécute-ons a’is-i toutes sortes d'ou
vrages â frtsqie et dé -orations en papier île 
tout genre. Venez nous voir avant d'aller 
ailleurs. Tout ouvrage sera garanti.

HKI.AND * LKSIIKl'X. 
Résidence privée : 2<>8, rue de l'Eglise. 
22m-la Magasin : 31, rue Duke, Uliuudiôrc.

N-ns

VOITURES DE PLACE Port Jarvls, 24—Un pont a ôlû 
îporté par les glaces ; le gardien 
la barrière do péages et sa fem

me étaient sur le pont à ce moment 
et,sont probablement noyés.

Londres. 24-*-La courso annuelle 
entre Oxford ut Cambridge 
lieu ce matin ; le temps ôtait beau. 
L’équipage du Cambridge gagna la 
course de cinq longueurs en avant 
de l’Oxford.

DE PREMIERE CLASSE.

Commnnicalion téléphonique en lout temps
6, rue Nalnt-Pntrlee, Ottawa.

GUSTAVE RICARD.

(lü

1 12 87-8

LA RAISON

il»- Slfre ilCnntnrCc
New York, 24—Minnie Liebkuch 

ner, une femme d’origine alleman
de a administré une dose de poison 
à ses trois enfants à sa résidence, 
ce matin, No 154 West 28ième rue. 
Deux dos enfants sont mort, Antoi
ne, âgé de U ans et Charles de 7 ans ; 
le troisième, un garçon de 4 ans a 
été transporté à l’hôpital et 
dition est des plus critiques. La 
mère est aussi souffrante des effets 
du poison.

-VIENT DE-
Iniou St Joseph

Sur l’invitation de M. le prési
dent de l’union St Joseph, M. le Dr 
Provost de cette ville a accepté d’or
ganiser un grand concert qui sera 
donné par celte société le 23 mai 
prochain.

COIB CRIMINELLE

sa con-Traversy vs la corporation du canton d ) 
Gloucester, pour $10,000 de dommages, se 

mine. Les jurés sa retirent pour dtli-

aux vient 
indus, les 

qui est très 
sse alors la 

verdict d'ho- 
animité. Son 

tence i
pr.sonnier pourquoi il ava 

commis un tel crime ; ce dernier répond 
qu’il était ivre et qu’il ne se souvient de 
rien. L'honorable juge dit qu’il ne peut 
tenir compte de sa conduite et ne peut 
l’excuser de son état d'ivreste, et il lui 
inflige une bien légère punition, grâce à 
l’habi e é que son procureur a déployée 
dans .e procès; il e condamne à sept ans 
de pénitencier.

Le procès de Lambert 
ensuite. Quâtre témoins son ente 
deux médecins y compr.s, ce 
court. L honorable juge adre 
juré et l'engage à rendre un 
micide, ce qu’il fait à l’un 

üononce alors la

Desunne Collision
Pittsburg, 24 — Deux trains de 

passagers sur la ligne de Pittsburg 
et Lac Erié sont venus en collision 
vers 7 heures ce matin près de 
Wampumpa et un homme a été 
tué et neuf blessés. Gray est le nom 
de celui qui a été tué.

Réméré lenient*
----- SON-----Le révérend Père Malloy accuse 

réception de la somme de 15 dollars 
de la part du Léo Club” et leur 
offre ses remerciements au nom des 
deux instititutions de charité dont 
il a le contrôle.

■■t
unde au il il AniMtlnt «ou* le* yeux de m femme

M. Peter Voelker, riche entrepre
neur do Pittsbourg, Pensylvanie, a 
été assassiné dans des circonstances 
mystérieuses et très dramatiques.

M. Voelker rentrait chez lui vers 
onze heures et demie du soir, lors
que, à la porte môme de sa maison, 
un individu oui le suivait depuis 
quelques in>la: ta l’a tué, sous les 
yeux mômes de Mme Voelker. L'as 
sassin s’est enfui aussitôt, mais il 
e*t retourné quelques instant! plus 
tard chez M. Voelker contempler la 
face de sa victime, comme pour s’as 

qu’elle était bien morte. Mme

VTournoi athlétique
Le troisième tournoi athlétique 

des amateurs d’Ottawa qui aura 
lieu au Patinoir Royal le 10 avril 
promet d'être des plus intéressants. 
Les médailles et coupes offertes à 
la compétition sont magnifiques et 
de grand prix. Elles ont été manu- 
f, duré- s à rétablissement de M. 
Youug, rue Elgin. Uo bon nom 
bre d’entrée ont déjà été fait1 s en
tre les mains de M. Sam Cassidy, 
au Balmoral, toutes entrées devant 
ê;re faites avant le 5 avril. Les 
prix suivants seront offerts : Une 
médaille en or do $25 pour le 
champion des poids pesants ; une 
médaille en or pour le champion 
djs poids moyens ; une médail e en 

coupe d argent pour le cham
pion de poids légers ; autres poids, 
une médaille en or ornementée ; 
“Tug of war,” un set de médaille. 
Le comité d’organisations est aussi 
assuré les services de plusieurs in
diens amateurs y compris les 
Lazare Midgets, Mike Gorman it 
plusieurs autres artistes dan
seurs et chanteurs ; les Heinrichs, 
soloistes ; Thomas Bryant, cornet- 
liste elle corps de musique de Jos 
Barrett avec l’orchestre, ce qui 
constitut le plus beau programme 
d’attractions encore offert au public 
d’Ottawa qui ne manquera pas de 
se rendre en foule au Patinoir 
Royal le soir du 10 avril.

A. TJNo. SS
BUE RIDEAU,

OUr.HIER DE HULL.

A bon Hardie.MM. Jos Sle Marie rt Jo$ Déaut, 
bouchers de Hull, ont reçu, hier, 
quarante bêtes à cornas et soixante 
quinze cochons gras pour le marché 
de Pâques.

La clôture de la retraite des hom
mes aura lieu demain soir. La cé
rémonie sera très imposante.

Il y aura, demain, réunion des 
membres de la conference Saint 
Vincent de Paul, après la metse de 
9£ heures.

Les dames charitables de Hull 
sont respectueusement invitées à 
aider de quelque manière que ce 
soit au bazar pour venir en aide à 
l’orphelinat St Joseph d’Ottawa qui 
s’ouvriia le 4 avril prochain. Tout 
objet pourra être envoyé à iv Pagé, 
rue Principale, avec le nom du do
nateur ou de la donatrice, ou à la 
révérende Sœur Ste Cécile, supé
rieure de l’orphelinat, rue Water.

Les funérailles de M. Joseph 
St Jean ont eu lieu ce matin à 
l’église Notre-Dame, au milieu 
d’un grand concours de parents et 
amis. Le défunt était bien connu 
et estimé de tous ceux qui le con
naissait.

Il est grandement temps que l’on 
fasse observer le règlement concer
nant l’enlèvement de la neige sur 
tes trottoirs.

S’il faut en juger par les prépara 
tifs qui se font dans les divers mar
chés de Hull, les viandes seront 
plus belles et en plus grande 
quantité cette année que par les 
années précédentes.

Voelker a bien reconnu l’assassin, 
mam celui-ci s’est enfui de nouveau

1j6 dé
trois enfants déjà grands.

On ignore quel peut avoir été le 
mobile de ce mystérieux assassinat, 
car M. Voelker passait pour un 
homme inoffensif et on ne lui con
naissait pas d ennemis.

;«r*»e accident de chemin de fer
Un grave accident de chemin de 

fer, dans lequel une diztine de 
voyageurs ont été très grièvement 
blessé, s’est produit vers quatre 
heures du matin à ticio, à six milles 
environ de Belmont (Naw-York).

Un train de voyageurs à destina 
lion de l’Ouest, ayant vingt-cinq 
minutes de retard et marchant avec 
une vitesse de trente cinq à qua
rante milles à l’heure, passait sans 
s’arrêter devant la gare de Scio, 
lorsqu’il a déraillé par suite, dit on, 
d’une dépression de la voie « ausée 
par le dégel Deux wagons de voya
geurs, le Tesonia, à destination de 
Chicago, et le Cicero, à destination 
de Saint Louis, ont été jetés par le 
choc contre l'extrémité de la plate
forme de la gare et contre une 
conduction en briques au-dessus de 
laquelle se trouvait le réservoir. 
Cette construction, la plate forme 
de la gare et les deux wagons ont 
été partiellement démolis. Dix voya-

qu’elle ait pu donner l’alarme, 
funt, outre sa femme, laisse

BARS LE ----- ET-----

DRAPS POUR COSTUMES.

-Magasin Nous prétendons avoir le» 
plus jolies pièces de Marchan
dises dans Ottawa.

S'il vous plaît, faites-nous 
une visite et vous jugerez par 
vous-mêmes de l’exactitude de 
nos avancés.

CI-DEVAHT

Ottawa, 23 Mars, 1888. O,—L’établissement de Miàtei 
pat Excellence.

Dupuis <& XTolin

CHAS. DESJARDINS,
Agent,

“ Cltisln* iBunranre < n’j. ef V 

Cher Monsieur,
J'accuse réception du montant entier de 

ma réclamation contre la Compagnie en ver
tu d'une police d assurance sur la vie de feu 
John BjtM, mon époux.

Je remercie la compagnie et vous même 
pour la manière très satisfaisante avec la
quelle cette réclamation a été réglée et payée. 

l'honneur d'être, avec considération,

-PAR-

W. WALL à IIJ’ai 
votre servante,

MARY BYRNE. EPICIER.

LE CjYNTjYEjY
Mi —^illiliiliiimiiiiui■
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1
que l’heure de reû-
er. —Mais qu’avez- 
le si pressé à lui 
c’est que, voyez- 
ons trouvé ses pâ
me il disait cela, 
nez, le voici. C’est 
ne cacher dans la 
ai dites pas, faites- 
eu, je veux le sur-

îc, Louis, arrive 
S. Robidoux. Vite, 
que je te tire au 

rage me surprenait 
;he de M. Robi- 
: sérieux, sévère, 
jamais vu badiner, 
donc, me disaient 
asionnaires, dépê- 
re ta tasse, que 
idoux te dise où 
s.” Je leur trou» 
le qui n’était pas 
me, madame Ro- 
et venait dans la 
ait autour de moi 
les yeux avec le 
iblier. “Madame, 
-Oui, je pleure de 

Je n’y compre-

- Gauthier sortit 
st me dit : “Mon 
voulez-vous vous 
; moi ? Je vais 
tout droit chez 

rnsieur, lui dis-je, 
'cie bien de vos 
nais s’il est vrai 
xiste, il y a assez 
je cours après lui; 
a peine de venir 
l tour.—Ah ! ah ! 
riant mes compa- 
te voilà bien in
est qu’il ne peut 

la tête, que 
înt si près, après 
erchés si loin.—
L vaut la peine,, 
de tenter l’aven- 
•ut, trop souvent 
ons qui me pa- 

pour des re*
es, j’ai perdu de 
j’en ai une qui 
arde. Tu peux 
H. Robidoux, et 
ae tu ne perd 
voudras revenir, 
nid chaud. Je 

>i au bourgeois, 
iis que M. Robi- 
^rande influen- 
ure, jametrou- 
erci, lui répou- 
$ parole, je jette* 
rs.” Une heure 
voiture ; tout le 
figure épanouie, 
bonne chance et 
ux de mes espé-

t

ans

les

ras

i

paternelle
is à mi-chemin, 
madame Robi- 

paraissait 
fe m’informais 
re, de ma vieille 
âge, de leurs 

J’en sus 
ier me dit : Vo- 
t pas Louis Ma • 

Cholet. votre 
acintho Cholet; 
usin s’appelait, 
et dit Cayeu.—
, j’ai petite soû
le vaisseau, un 

Toi, tu t’ap- 
int, Pierre Ma- 
Marin, et toi, 

■—C’est tout na- 
M. Gauthier, 

eut effacer tou- 
re origine ; et 
élevés sur mer, 
lés Marin. Et 
outai-je, toutes 
>nt avortées, je 
auvaise ensei-

me

ice.

i chez M. Ha- 
ain, vers midi, 
ie loin du che- 
tite hauteur ; 
i voiture à la 
montâmes la 

and les petits 
rçurent, ils s’é- 
ppant dans les 
, voici M. Gau- 
île Polycarpe.” 
plus jeune de 
irait que nous 
aille, I 
larcher. Sans 
its erffants de 
$n rient de té- 

en faveur de

Al

a même

tier)

mpr 
i » «I«yenner, 
me, 1 grand 
its content*.

ins égal sous le

BOYûEN,
H

<1

'

a

jri
M

B



Fonderie de Hull I CABT>S profesmokelus

fÜ5r5"6lïSïïî£;,ïiSlJ‘JSSA‘: iîaedougall, Jlacdoupll à Belnurt
ix.-ciiler toutes sort. ed'uuvragv» vans la ligne 1
dv fondi-ne. pieces lé.,ere->ou peiuniesi.e lou-es 1 AYOtATS, I BOCL'KEUBS, ETC.,

d,K,:ru»r^i:£ «... «»•**• «
plu leurs an. * adexperiei.cc. et g r-tiAira tous SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS. Ottawa 
ua ouvr..gj» lui a u aon eiuolisumeni.

MaCDOüOALL. N. A. Belcoi BT. LL.M 
fc kank M. Macduuuall.T. LAWSCN

Une Brewery, Hull, . ______itnu oeorgi-, ottuwii. o’Gara Remon
HOTEL CANADIEN AVOCAT

NOTAIRES, Etc.
Bloc Hay. rue Sparks. Ottawa. Oui.

1 RL8 DE L llOTEL RUSSELL

S. SOLLICITEURS.

CIDKVANI OCCUPÉ PAR O. LATRlXOVlLi.E
Ce mngnl'Iijiie hôtel v 

M. Joim -olms.on, ex-pi 
Ex. h.mge.'

8) ai eme européen, et 
cuisinier tramais de 

Vins, vlarei. =unte 
de premiere qualité 

Cet etablissement

ient d'être acheté par | 
o,.rieiulre du " Royal i

Mcmtyre, Lewis & Code
: premiere cla:Se. 
me, champagne et liqu

Martin O'Gala. C. R. E. P. REMON

Avocuta, Sollicite ura et Not air ea

Attention toute spéciale donnée aux alla

Au dessus de la Banque des Mar

propriétés foncières.
A. F. MiINTYRE. Svllititeur de la Banque de 

Montreal.
J. TRAVERS LEWIS. Sollicitera de la Ban 

quo Un.ou.
R. U. COLE. 28-1-88

vient d'oiro meuble . neuf, 
1er chambres »om a; a ieuaea et des ni ux ae
rie . fnisaiit r..ce au parc (M ijor a Hill .

L entrée jri v. e est aur 1 avenue McKenzie et 
1 enuée gene.u'e du restaurant «ux Ne» v3U et 
ü8 aur i.i rue aussex.

JOHN JOHNSTON, Propriétaire

i un.nicrua

chanus, CHI a h u. 
Argent u prêter

ica r. fui.m font leurs dents. Il soulaK.- linnivdlut, ment 
Ica aouffranue» d ■ ce* pauvres petits, prixlulwint un 
aoiiifuvil naturel, p.ualulc, en faiaaiil disparaître lu 
douleur, et lea jeune» cherubina a , veillent auerl “ bril
lant» et frais qu'un bouton de rose." Ce sirup eat tr, a 
H|fr able nu août. Il apulae l'enfuiit, amollit e. a gen
cive», enleve toute douieiii, fait dlspuruitre le» *ouf- 
france» Intestinales eu rvulunt lu dlgeation, et est le 
meilleur rem, de connu contre la diarrhée, soit qu’elle 
provienne de la dentition ou d'autre* enua. » Vlnat- 
cluq centa lu bouteille. Ayez coniianceet demandez le 
a Sirop oalmunt de Mme Winslow ■’ et ne prenez acutie 
litre préparation

Utëi. McLAlKLN, L. L B.
AVOCAT, Etc.

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa.

J. Jr*. FISHEK
AVOCAT, SOLLICITEUR. Eic. 
pour lu Cour Suprt me, le Purlcroenl • 

les Départ eniuuts Publics.
Scottish Ontario Chambers. Ottawa Ont

AUX AMATEURS DU SPORT !
v*/ .Æ'aK'ar1*^: 58c. ra-SffiKîrasïâ’.iî:

illus-
iré et l.t liste de nos prix.

H UNTO N & LIVING
IMPORTATEURS

334, nu K WELLINGTON, 334

McVeity & Henderson
AVOCATS. SOLLICITEURS. Etc. 

Agents pour lu Cour Suprême et les Déparie 
meut» Publics.

Scottish Ontario Chambers, Othwa, Out
Taylor McV kit y. Geo. F. Henderson.

üTEWARI, CHIlïSLtlt 4 tiUUFKËYAlt lier do Marbre et de Granit AVOCATS. SOLLICITEURS 
Agents pour la Cour Suprême et le Parlement.

Chambres L’niou, 14 rue Milealfo, Ottawa, Oui
F. H. Cil H VÊLER

OTTAWA.
- tràfÀÜ;' Y Monuments, entourages 

- iA' do lois de ilmclicre. Les 
onvr.iges, le leiiritge et 

,W*. |,i s upimes.nl fftii-p.r 
-'jLLi inoi-nieiiie. oi me permei- 

^■Sslr ient d'unirepreiirtrit tics 
. o.lirais au si lion mar- 

■MSsfir cliéqu aucuiie autre bou- 
e de innibrierd

X
McLeld SteTb?

W. J. CoDLI
A % ovni, holàlvèleur, Etc.

Scottish Ontario Chambers, Ohawa, Cut. 
-----ARGENT A PRETER

B. iROWN,H No îî«, riu* Yorkmm---

STEWART & FLECK jr Bradley * Snow
AVOCATS, : OLLiClTEURS PUVR LA COUR 

6UP1.EME, NUTA 11; ES. Etc.
R. A. Bradley.

Manufacturiers de toute description de

MACH INES pour MOULINS A. T. Snow.
Roues d'uir.lKng ns à Tnjieur, Ho iill 

C .erres hierricka), om rages en ion 
pour Coiislniciturs, Culoimadea, 

Pompes a vapeur ut matériaux 
pour les Mineurs.

“ VULCAN IKON WORKS ”
Rve Wellington, Ohawa.

Toutes rJp» i lions exécutées promptement.
T. STEIV ART, 
Alex Fi.kck, Jr

Argent â prêter à b„ 
boutser en aucun temps.

avec privilège de rem-

GUNDRY & POWELL
Avocats,' Solliciteurs, Etc.

AQEMF TOUR I.A COUR SUI RLME ET LES 
. ECART EM EN Tb

Bureau : 25 rue t-pnlpyw lace de t’Uotel Bussel
F. C. Powell.

23-1-88—6ni

MOULINA PLANER D'OTTAWA Arthur \Vr. Gundry

lljillilAS, kilJU 4 KLlHtlbORÜ

Manufacture du Porta, Chassis et Jalousies
DE MOUNT SHERWOOD

A vocal*. Solliciteur*. Solaires, etc.
pour lu Cour Suprême, 
lus Depuiteuieum Pubii

-ARGENT A PRETER —

Htish Ontario Chambers, Ottawa 
Kempt ville, Ontario.

UEO. K. Kl DD
C. Kuthkrkvrd___________

DES MARCHANDS

LINDEN & COLE
Comptables, Collecteurs et Agents Mercantiles

No 40>* Kl E «LOIN, OTTAWA

Loyers et dettes tol.ectéa, livres ajustés e 
audités.

W. A. Colk

le Parlement

suivantes const aminci.t en mams : Fines. 
Chassis, Jalousies. .Mouluies. P.ni c .ers, l-ai tes, 
Djuves. lard eaux. Bras e 1 oteuux d esca
liers. etc.

Un assortiment des rom nlei s

Bureaux : Scu

Tournage, découpage et s< lage de toutes des- 
■iptions, l.'ondro.t à meilleur marché dans la John Hoduixs

R. THACKRAY. Propriétaire, 
Bureau, 241. Rue Sparks, Ottawa. 

Connexion téléphonique.

BRAUEK D INFORMATION 
Db.TA.LLEl

,1F5
B. LlndlN

Dr FISSIAULTPELLETERIES, FOURRURES
------DENTISTE-------

25 BUE SPARKSL'assortiment le plus eonrve 
ries et de fourrures dans Ctt 
magasin

!dérablc de pellet c- 
est au grand

Occuoera uu mois d Avril l'ancien bureau du 
Dr, Nolui, coin üea rues Sussex et Rideau. 

Heures uu bureau, ue U a o heures.114 RUE RIDEAU
On y trouvera des pelleteries et 

toutes especes, telles quo eu 
en seul, inouï on de l'or-e, ni 
Bokera. opposa m noir, chat si 
chien de mer. loup do Sibérie, ei 
sont les plus modérés parc, que toutes nos pel
leteries nous viennent direct entent d'Europe, et 
pour ectte raison nous pouvonefaire de grandes 
réductions.

fourrures de 
pots et niante, ux 
onion de Russie, 

âge. Astrakan, 
c. etc. Nos prix

GEORGE COX
UTOGKAPHK. URAVfc.UK.

CL1CUFLU ET MEDAILLE U 
as ntt Meicalfk, 

________________________ OTTA A, OntakiTPjiTTraiiies sauvages et souliers mous a très 
bas prix. CHS. DESJARDINSJ. COTE Agent d'Abburance et Courtier

Hotel Bussell, No 245 rue Sparks
-----OTTAWA------

114-RUE RI DEAU-114
Fourrures teintes et répartes.

Représente la CITIZEN, départements du 
fccu. la \ ie e. des Accidente ; aussi agent 

pour plusieurs Compagnies Anglaises 
de premiers dusse.

Capitaux réunis : - - - 940,000,000

Marchand de Boyaux 
especes du marchait'.!isc 
mandées reçoivent

M- ne**JarüIn*donne une attention 
toute *|»< cinle «aux atlalre* d'***in aiiee

<s
ndics et

es en caoutchouc, corn
ai teution immédiate.

F.NTHPIiENEUll

POMPES FUNEBRES LAURENT DUHAMEL
ETAL D - MARCHE BY.

Assortiment co plei des me 
du ni.nche d Uttawa. Kn gros et 
on, parc, saucisses, etc. v oiun.e par le passé, 

M. ibuli. tnel se fera un tievoii de satisf il.e les 
pratiques qui voudront b,eu l'nouoter de leur 
bienveillaut pationuce. 1 1Z #7-88

iilleurea viande» 
i en détail : mou-Chariot neuf, très élégant, ln plus beau dans 

toute la cited O tawa.

J. SE NEC AL
L. N. LOYERCoin des rues York et Dalhousie

Etablis 
exécutes

Nouveau magasin de Vins, Liqueurs «l Epiceries
No 165, coin des nies Sussex et Clarence*

M. Loyer tient constamment a fou magasin 
tout te qui toiibiituc la ligne d epiteriesuansses 
nioindies detaiL. 11 uspi ru par sa p ompte ul- 

-•ourtcLie cnveis le public, mériter 
I de patronage. 21 11 b.Ma

ur et nuit. Ordresssement 
j a vcc p rom 

Connexion téléphonique.
p itude.

tcniion

W. E. BROWN
Puurgarnirl«sMaisons MANUFACTURIER ET MARCHAN

CHAUSSURES EN BROS 1
A transporté ton établissement au

No 61, RUE RIDEAU
19 1187-88 iPorte voisine de M. Wall, épicierNous venons de recevoir un 

assortiment de Isidore Despatie
PLATRIER

141—RUE KING—141
TAPIS de BRUXELLES

TAPISSERIES OTTAWA

Pour MESSIEURS SEULEMENTVoyez-lcs avant d’acheter 
ailleurs.

A. LOUER

HARRIS & CAMPBELL De confortables chambres meublées, à l'Hôtel 
INTERNATIONAL*. 12 et It rue George, avec 
connexion au restaurant

RUE O’CONNER J W. LANCTOT,
Prepr.éiair

DEPEÇA

DERNI

Quebec, i 
davre de M.

taine quant 
prise par m.

Quebec, i 
Routliier a .

Quebec, 2
naires de if 
Témiarouat 
Les a iciens 
decide d'ou 
premier de.

Grexvill 
truclioii àl't 
s’est écroule 
travaillaient 
ont été blés, 
espèce de m 
tes de vie. t 
la cau*e de 
temporaire .

Quebec, t 
l’élect ion de 
Desjardins, 
ont été plaît 
le deinaiidei

Saint Jej 
le doux tem 
rivières, 
lions sur 1 
Brunswick.

Saint-Je^ 
nieur noyé 
Oromoclo, I

Ch.

Bei

rei!

(

Gravenh 
est venu eu 
enlever ce q 
corps qu’on 
ont été sou u 
Tous les pas 
nés au sujet 
trois heures 
reposer sur 
dit-on, ii a p. 
Aussitôt qn" 
pressa, dit-o 
textant une 
l’heure qu'il 
nieur Fo'tei 
son procès.

Halifax. 
férence Intel 
adoptees pai 
la plus grain 
compile dam 
ordre. Le g<> 
partisans si 
la legislator, 
ding propos 
dans uu di^c 
ti.es. Lors. 
•’Question."’ 
chacun sait 
Le premier i 
moment occi 
d’un de ses 
farceurs s’ej 
sion !” Un n 
question au> 
ne se rendit 
faillie ‘ oui ” 
“ non,” et l'o

C

, procureur-gt 
•Lez ! arrêtez 
noms étaient 

Le parti in 
et aliasourd 
sans distusi 
cminais-aiici 
majorité liht 
de Quebec, 
pare depuis 
cette occasio
convenue. , 
est queM. F 
question dai 
sieurs point! 
par sea colle 
vray. L’opp 
de la figure 
nement. en <■ 
ministeriels

K

ROCHESTK 
Cook, de Pat 
tous les pap 
lui John G 
un enfant d 
lion de le ti 
celte ville, i 
rété et mis 
est parti hic 

Prés 
New Yor 

Washimrtoi 
“ B. F. Jonc 
nal républic 
Blaine est 
pour ia cat 
tion préside 
cand.dature 
ment au chi

Washing 
est décède 
tiammaiion 
pas considé 
qui n’etait

semaine 
Eim s'est qi

1
:F£

Apres ce
Le

Washini 
a été publia 
pré-identC 

•• Au peu 
aujourd nu 
le pénible d 
vee de boni 
en cette vil 
eu chef de* 
le défunt 
avec lionne 
le pays. E 
mémoire d< 
donné que 
mes le joui 
de deuil i 
drapeau ns 
bureaux pi 
américains 
railles.—Pt 
secrétaire «

;;

<
San Fr/ 

de I endroi 
Die
gibier, lors

Croyant av 
sou lit let 
mais cornu 
voir, Amie

Ace
rière le roc 
et levant li

chasseurs 
du nom de 
pe du péni 
Ber.Inzer, 
caché dert 
d'une Italie 
de feu d’A

mou van

ds.’*

LONDRE! 
sou» secre 
de, est ind
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Le Procès des Détectives de .Montréal !PMMENT FÉDÉRAL res n’est pas dans un état aussi déplorable 
qu’on le pretend. Le commerce inter 
viucial n est peut être pas aussi important 
que Je le désirerais, dit M. Kenny, mais 11 
faut se rappeler qu’il n'est qu’à son début, 
pour ainsi dire.

Je suis convaincu que l'union douanière 
aurait pour effet dedirloer, en grande par
tie, le commerce vers New-York et d’en
voyer un grand nombre de canadiens 
Etats-Unis (applaudissements.)

Ad venant six heures la séance est bus 
pendue.

Je l’ai rue dans Ja cellule avant de lui 
I porter son coup.
. Avant quelle eût été portée dans la cel- 
[ Iule, ou avait pris deux rondes dessus, à I six ou sept.

Q—Vous avez pris ce verre 
teille qui était dans la cellule î 

R—Non.
Montréal, 23 mars 1888. j y—C’est sur

Flynn e., rappelé =t

j&rjr ^
id'1""' iHfr*'-"m S'S»®'."™ i c".1r^oY“„r'e%°“u‘!e.i« d,d,m,e'M.xwel M. Btaonutu. M. lejuge Uugu ^ Renrén il . nappé dan, la rel-“ÿarssjarïia »... i '3?,î!v?ïï: ‘ "Clara. Ion au anje. de Maxwell et H Manu I ^îl... PiLÎJLÜïÆqn. e’e.

su™- m ±szNrzrLd^t
SeiH-cal et autres que vous aviez donné de 
la lioiMMOn plusieurs fois a Bureau t

R—Non. monsieur ; j’ai dit que j’en 
avais donné moi même, mais pas plusieurs

M. Barry a parlé pendant plus de deux 
heu res.

Comme toa 
■ut tirer part 
cire

jours, il fut très éloquent, et 
i, avec habileté, des moindres 

_ rconstances qui pouvaient faire naître un 
doute en faveur du prisonni. r. Nous u'a- 

s donné que les points les plus impor
tants sur le*quels il a plus appuyé, saps 
prétendre donner un resume de son dis-

Cour du Banc de la Relue sur la bou-
CHAMBRE DES COMMUNES

une autre bouteille qu'on

Après le discours de M. Barry, la cour 
fut suspendue pendant quelques minutes, 
puis M. Saint-Pierre adressa la parole au 
jury en français. Nous donnons un 
résumé de son dit

PLAIDOYER DE M. SAINT-PIERRE 
Mon premier devoir est d'adn-sser un 

hommage a mon jeune confrere q ii a 
adresse la parole en français, ce matin ; je 
dois aussi des éloges a M. Barry. On a 
donné à entendre que je viendrais ici avec 
un discours prepare, decide a défendre un 
criminel envers et contré tous Rarement 
depuis que je plaide devant cette cour, je 
me suis charge d’une cause <jui ma autant 
atlecté. Je connais le prisonnier depuis 
longtemps, je l'ai employé souvent ; et 

le juge Davidson, je u ai que des 
s faire au prisonnier, 

urs, rappelez vous q-e lorsque 
ez les rapports trop hou vent fen
des journaux, les injures qu'on 

r, trois femmes pieu 
le sert de

SÉANCE D'HIER
La séance est ouverte à 3 heures, 

Nouveaux députés
M. J. M. Platt, député du comté de 

Prince-Edouard, est présenté a la chambre 
par l'honorable M. Laurier et M. Charlton.

M. Ko.une, députe de Middleesex Ouest, 
est présente par sir John A. Macdonald et 
l’honorable M. Carling.

Projets de loi
Les bills suivants sont déposée et lus 

pour la premiere fois:
t la compagnie du chemin 
Catherine et Niagara—M.

J'en

SEANCE DU SOIR 
Les bills privés suivants sont lus pour la 

troisième fois et adoptés :
Bill pour constituer légalement la • 

pagnie du tunnel du-Canada et Michi 
—M. Patterson (Es*

Bill concernant la compagnie du chemin 
de fer “ Canada Southern ” et celle de 
“ l’Erié et Niagara’—M. Ferguson (Wel

BiH pour modifier les Actes concernant 
la compagnie de chemin de fer “ Great 
Western ’et celle du *’ Lake Ontario Shore 
junction Ky M. Ferguson (Welland).

Bill concernant la compagnie du chemin 
de 1er de Port Arthur, Duluth et de l'Ouest 
—M. Dawson.

Bill couceiTian 
de fer de Sainte 
Kyk-it.

Bill pour constit uer 
pagme du pout intern 
—M. Slianly.

Bill pour modifier l'Acte concerna 
_ uiipagme de chemin de fer de la Monta
gne de Bois et Qu Appelle—M. Perley, (As

M. Saint Pierre dit que cette question est 
illégale—Bureau n'a jamais parle de Max-

légalement la com
at louai a Grenville. Z

Messie

taisistes 
adressait 
raient av

et Wilson. Au sujet des promesses, 
n’a été prouvé, aonc une contre-preuve 

est inutile. Quant à de prétendu* av 
du prisonnier, il est trop tard pour en par
ler.

Greenshields dit que la défense a 
prouver que les accusés voulaient 

arrêter les deux américains comme vo 
leurs ; la couronne veut voir si on a parle 
de cela devant M. le juge Dugas.

Le juge—La question est permise pourvu 
qu’elle ne touche pas aux aveux du prison-

R—Le prisonnier a dit, en montrant 
Maxwell : Je ne connais pas c -t homme 
et Je connais rien deces deux individus, 
e’e*t une a Maire montée. C'est une conspi
ration et je ne ronnai- rien de cela.

Q—Avez-vous donné quelque chose à 
Bureau dans la nuit précédente.

R- Rien du tout.
Q Lui avez vous donné quelque chose à
lire ?

I—Je ne lui ai rien donné à 
ne I ai pas vu boire non plus.

A M. Saint Pierre en transquestion.
Q—M. F'lynn : vous êtes certain qu’il n'y 

avait pas eu de boisson de donnée à Bu

Suite du débat
M. BEAUSOLEIL repreud 

la question de la réciprocité 
avec les Esats Unis. Il 

Cette question, dit il, intéresse non 
lemeiit le Canada, mais tout le conti 
car il s'agit de savoir si le Canada va 
ter stationnaire, ou s'il suivra les E 
Unis dans la voie du progrès f 

La province de Québec ne se trouve 
da»s une situation brillante, tant t 
faut, et, dans les comtés qui avoisin 
Quebec, dans celui de Berthier, entre 
autres, le quart des habitations et des pro 
i r.etés r out desertes 1 

J admettrai, qu'a tout considérer, la pro 
de Quebec fait des progrès, mais elle 

ne progresse pas aussi rapidement, si l'on 
lient compte de ses avantages naturels, 
que nous serions en droit de l'espérer.

Si la situation e*t si deplm allie, c'est 
parce que les marches font défaut au Ca
nada ; mais nous en avons un des plus 
avantageux dans le pays voisin auquel 
on devrait nous donner accès.

Le depute de Berthier cite un 
nombre de statistiques pour esse 
démontrer que le Canada court à sa ruine. 
Il prétend que les droits imposés s 
tains produits excédent presque d’un quart 
la valeur de ces produits. SI ces droits 
riaient alxilis, le Canada verrait renaître 
la prospérité dont il jouissait autrefois, 
sous l’ancien traité de réciprocité.

Le gouvernement essaie de faire croire 
au pays que les Etats Unis ne veulent pas 
de la réciprocité commerciale illimitée, 
maiscela n'est pas exact ; le gouvernement 
américain est disposé a nous accorder la 
réciprocité commerciale sans restriction.

-a;s avantages naturels que possédé le 
Canada, dit M. Beausoleil en terminant, 
lui permettraient de lutter contre les Aîné 
ricains. sur leur propre marche.

M. DUPONT, qui parle aussi en fran- 
ais, fuit observer d'abord que le pays s'est 

la politique natio-

Lorsque j'ai 
entre une heu

au pi isonnie

maris iniu 
cause n’est pas 
était un detective qu 

idre un voleur ; il a eu 
que lui, il a été malh

le débat sur 
imerciale 

rie en français.

donné de la boisson celait 
re et deux heures, je crois 

nue c'était après la visite de Wilson. 
J’igiioresi Wilson a apporte une bouteille 
avec lui. Il est sorti vers une heure delà 
cellule. Moi-même j’avais pris plu 
coups. .Fetaie chaud, c’est-à-dire bien et 
ivre. Il n'v a p 
brandy de bu.

marques du juge eu c 
requete pour " lialieas corpu 
la conduite des officiers qui 
boisson aux prisonniers t 

Sur l’objection de la couronne, M. Saint- 
Pierre explique que l'honorable juge eh- 
cln-f a declare que ces officiers devaient 
être renvoyée et que cette menace pourrait 
i'inlluencer, s'il eu a entendu parler.

Le témoin—Non, je n'ai pas lu ça.
Q—N'avez vous pas dit. aujourd'hui ou 

hier, qu’il restait trois doigts de boisson 
au fond de la bouteille !

R—Oui, Il y eu avait un verre.
M. Saint Pierre—Vu lion verre.
M. GeoM'rion—Ab I non, le fond 

bouteille n en contient pas beaucoup, 
le milieu qui comute. «Rires.l

TEMOIGNAGE DU JEUNE BISSONNETTE 
Louis Séraphin Bissonnetle, député 

grand-connétable—J etais en charge de la 
cour de police, avec Champagne la nuit de 
l'arrestation. La premiere bouteille de 
brandy a été emportée par moi. Noue 
étions six : nous avons cause et 
deux coups. Nous étions Hannah, F'lynn, 
Maxwell, Wilson, Cliamoagne et moi. 
Wilson a été placé dans les cellules, et au 
b -ut de dix minutes, il est sorti disant que 
Bureau avait des coliques et demandait 
un coup. Alors je lui ai donné la bouteille 
qui contenait trois ou quatre doi 
boisson. Wilson est parti ver 
j ignore s'il l’a donnée à But 
Je suis allé une demie heure au poste 
irai. A mon retour. Maxwell avait une 
liouteille. Apres avoir encore pris deux 
couus sur cette bouteille, ils sont partis, 
nous laissant Ch 

Une demi beu

rs enfants sur_ nibuia).
Bill pour constituer légalement la com

pagnie de l'embranchement de chemin de 
fer de Sainte Catherine—M. Weldou.

Bill pour constituer légalement la 
pagine du chemin de 1er du Saiut La 
et des Adirouducks—M. Bergeron.

Le traité des pêcheries

Btem*nl accuses.
a craindre, le prison 

i cherchait à 
allairv a plus 

eureux et voila 
comment il a été accuse. Depuis le com 
mencemvDt du procès, l'opinion publique 
est bien changée. Sur quoi repose l'accu
sation : Quel est le dénonciateur # Un Amé
ricain trop lâche pour venir reudie teinot 
g nage. On m'avait conseille de ne 
taire paraître Bureau dans la

M. t

"dûpas eu autre chose que

connaissance des re
chef Dorion, lors de la 

lujet de

vous eu
L’honorable M. THOMPSON, eu l'ab" 
nce de sir Charles Tupper. dépose un 

ant le traite des pêcheries, 
aide de présenter ce bill, 

Thomson, pensant 
rétablirait

donner
sence 
Lui concern

l'honorable

te'! J*oi
lu’.'dit

le fait paraître Bureau. J'ai voulu que vous 
connussiez parfaitement la cause. Vous 
connaissez Fahey ; il était le chef d'une 
agence de police secrete.

Naegelé faisait partie de la police, mais 
son travail était a peu près semblable a ce
lui de F’ahey. Wilson se donnait comme 
detective ; quand Nnegele l’a rencontré 
pour la premiere lois, au mois de senti m- 
lire, Wilson dit qu'il cherchait un voleur. 
Wilson se faisait passer pour chef de la 
police secrete de Portland ; il était donc 
naturel que le prétendu chef de police de 
Portland et un des chefs de police de 
Montreal eussent des relations assez iuti-

M. 
s lli assezministre nances se

toi pour le presenter lui moi 
aujourd'hui. Il est opportun de ne pas 
retarder davantage, vu que ce projet (le 
loi a déjà été publié dans les journaux 
étrangers, grace a l'indiscrétion, probable
ment, de quelques personnes qui auront 
eu accès aux bureaux de 1 imprimerie du 
gouvernement.

Ce bill ne lait que donner la sanction lé 
gisialivc aux dispositions du traité.

Le bill est lu pour la premiere fois. 
L’élection de Kent

S
boire et je

dCelt
R—Je n’en ai pas vu dans la cellule.
Q—Vous avez toujours dit la même 

clm*e î
H—Oui. Bureau m’a dit seulement qu’il 

était malade. ~Cela, c’est la seconde fois 
que ie suis aile et qu'il m'a demandé de le 
conduire (levant le juge Dugas.

Q—NVst II pas vrai que vous avez payé 
pour procurer la boisson a Bureau (

R—C'est faux l II n'y a pas un mot de 
vrai daus ça !

Le juge au témoin— 1 
pas ce ton là pour répot 
pas cela dans nos cours 

Q—Avez vous vu une 
dans les cellules f 

R—J'ai vu une bouteille de brandy, mais 
je ne sais s’il v avait de la boisson de-

mj'âM. MILLS demande à quelle décision en 
est venu le gouvernement uu sujet de l'é
mission d'un bret pour l'élection de Kent. 
Ou l'a informe que le bref n’avait pus été 
émis parce que le gouvernement avait 
neglige «lu nommer un ollicier-rappo 
Suivaut lui, cette election devrait 
lieu sans retard.

Sir John A.

arrive au 30 octobre : à cette époque là 
ne voit pas Wilson. La défense a dit 

que le vol du Grand Tronc a été commis 
dans le cours de l'apres-midl du dimanche. 
La chose est impossible. Il li ent pas natu
rel que des voleurs aient ouvert la voûte 
en plein jour, en lace de tous les employé*.

Le vol n'a pas ete commis le jour ; c’est 
la nuit suivante qu'il u dû é're commis. 
Comment les voleurs auraient ils pu sortir 
de la voûte, le jour, avec 30 sac* remplis 
d argent! La chose est absurde. Parce que 
M. Wilson a dit quelque chose, évidem
ment dans un but de spéculation, il tant 
croire ses paroles ! c'est l’opinion de la 
poursuite. Est ce juste i Non. M. Nvilson 
un employé du Grand Tronc a vu N. agle n 
sa fenê re, et il a dit : ce doit être Ncsglé 
qui a volé. M. Nvilson avait l’inspiration 
qu’un crime allait 8e commettre. Nvilson 
dans son témoignage a dit qu'il avait vu 
un homme suspect ce jour là, et qu'il avait 
dit à Bureau d aller l'eloiguer ; il a 
u'il

CÜONALl) répond qu'a 
ne le rapport du comite 
clections, il est d'opinion 
ambre d ordonner I émis- 
Si l'on soutient que l'Ora- 

idat, il faudra eu

validité

vxamiii 
cgvs et t 
a lu chu
iref*

Témoin, ne pre 
ndre. On n'udi 
de justice, 
bouteille de

près avoir 
des privili 
que c est.

ten r a rel 
émettre un autre. 

M. MILLS dit t

brandy

doigta de 
la cellule ;

son mai

n faveo
que c'est la protection qui a crée 

lanufactures (Ecoutez ! Ecoutez !» 
commerce et l’agriculture languis 

salent lorsqu'on a adopté la politique lia 
tionale. La devise du gouvennement est 
celle ci : “ Le Canada aux Canadiens " ; 
cjs»i la.-fQjre de ce sentiment et les heu 
"Feux résultât*"tie la politique nationale qui 
nous ont fait remporter la victoire lors des 
elections (applaudissements). Cette ques 
tion a été soulevée dans la province de 
Québec, et la majorité s'est prononcée en 
laveur de la politique nationale.

Le députe de Bagot fait voir quelle était 
la situation du pays de 1874 à 1878 ; pen
dant cette période, la concurrence des 
Ktats-Unis a ruiné nos industries, tandis 
que les F^tats-Unis, eux, se relevaient des 
pertes que leur avait éprouver la guerre de 
secessi 

Un t

■d"aque la %
dut ne se trouve pa* affectée par la procé
dure que la chambre a adoptee et que l'é
lection peut avoir lieu des que le gouver- 

t aura nommé uu officier rappor-

nandat

eau ou non.
Un m’a montré en dehors 

dans laquelle II y avait quelques verres de 
boisson. Je ne puis dire si c'était de la 
boisson. On m'a demandé d'en donner a 
Bureau qui était malade. J'ai dit : non. 
Il y a quinze ans que je suis détective, et 
je n’ai jamais donné de Ixiishon aux 
prlsonnlei e. Il était m nuit et demi alors. 
Je crois q u'alors M. Bissonnelte pere 

J'ai vu là un constable que je 
hampagne. Je sais que Cham

pagne était là.
Je suis entré dans lacellu 

crois que c'est le jeune Bisi 
rt la porte.

prononce e 

“ Le

une boute .‘K
r■

ampagne et moi. 
re apres leur depart. Bu 

ppe à la porte de sa cellule. Chain 
pagne est entre dans sa cellule. Je suis 
entré quelques minutes apres. On a park 
deux ou trois minutes, et on lui a donné 
un verre de boisson de la dern.ere bou 
teille, laissée par Flynn et Maxwell. Une 
demie heure ou trois quarts d’heure apres. 
Bureau a encore frappé à sa cellule. Il a eu 
un autre verre de buisson.

Vers trois heures et demie ou quatre 
heures, il a encore fravpe à sa porte, il n’en 
a pas eu cette fois-ci. il n’v eu avait plus.

A M. Saint-Pierre—C'est moi qura donné 
le premier verre, Champagne le second.

(j—Y'oua n’ettez pas dans l’habitude de 
donner ainsi de la boisson aux prisonniers f 

R—C’était la première fois; les pri 
soiiniers avaient très froid. J’ai aussi 
donné un verre de boisson à N.iegie et 
Faliey. Ce dernier était dans une cellule 
très froide ; il m a demandé d’aller cher
cher le médecin. Je lui ai donné plusieurs

L'ORATEURexpliqueque le t 
pas été retire d une maniéré formèhg, mais 
qu’il avait clé entendu que le Vrèltier 
de lu couronne en chancellerie ne la met
trait pas à exécution tant que la cliàpibi e 
ue se serait pus prononce sur la question.

Sir John A. MACDONALD propose 
qu'un nouveau mandat ordonnant l'émis
sion d un bref pour une nouvelle élection 
soit émis.

Cette proposition est adoptée.

n'a
reau à fra ajoute

qu il a reconnu cet. homme comme étant 
Wilson. Il n'est pas naturel que N’eilson 
ait remarqué Wilson, parce qu'il ne le con
naissait pas. Ce jour là Neaglé et Faliei se 
sont rencontres n onze heures du matin. 
C'est tout naturel vu qu'ils sont parents.

Neagle est allé a l'hôtel Richelieu puis 
en faisant une marche il passe au dépôt oû 
il rencontre M. Cauchon ; c’est a dvnx 
heures de l’après-midi. Il taisait froid, 
Cauchon amena Neaglé dans un char pour 
se vliautler. Neaglé se rendit ensuite chez 
le frere de F’ahey. Cell 
toute naturelle.

Daus l'apres midi, Neaglé se plaignit 
qu'il était malade et sortit. Alors Fahey 
lui dit : prends ce portrait, c'était le pur 
trait d'un célébré voleur, et vais donc au 
dépôt, Neagle se rendit an dépôt et mon 
irunt le portrait à Bureau il lui dit : as tu 

elle personne ( Faliey était resté chez 
son frere, attendant que sa sieur eut fini 
d’écrire sa fletire. Faliey, qui. d’après la 
ponrsuiie devait être aux a.ueis pour 
prêter main forte aux|voleuis. attendait 
paisiblement chez son frere pour porter 
une lettre que sa sœur écrivait. Il a passe 
par le dé|K>t à peine une minute, pour 
jeter cette lettre a la licite.

Il est clair que le vol n a pas été commis 
le jour, la chose e*t, impi ssible. Des em
ployés du Grand Tronc ont prétendu avoir 
vu Wilson dans le train qui a laissé la gare 
Bonaventure a 7 heures et demie du soir, 
il a été fait mention d un nommé Conroy ; 
n'est ce pas Conroy qui a volé pour le pro
fil de Wilson l Wilson a pris beaucoup de 
precautions pour faire voir qu'il s'était 
vraiment embarque ce soir la. Il 
être descendu un peu plus loin, soit à 
Hochelaga. ou ailleurs ; c"e*t un alibi qu'il 
voulait se ménager. Wilson a bien pu dé 
barquer du Lain a une station voisine et 
venir commettre le vol la nuit. Faliey, 
Neagelé, Bureau étaient, ils à la gare dans 
lu nuit f Non. Qui donc était à la gare î II 
y avait Morrow qui est disparu du pays 
depuis le vol. Il est disparu u près l'enquê 
te tenue par le Grand Tronc ; c’est un de
part qui est très louche. J'ai oit qu'il était 
impossible que le vol eut été commis le 
jour ; alors si le vol a ete commis >a nuit, 
il n’y a pas l'ombre d'une prem e contre 
prisonniers, car ils n ont pas été vus à 
gare celte nuit là.

A cette partie du discours de M. Saint 
Pierre la cour s’ajourne.

était parti, 
crois être C

le de Bureau. Je 
sonnette qui m’a

LA BOISSON DANS I.BS CELLULES
Q—Qui a payé la boisson 7 
K—Je ne puis dire.
Q—Avez-vous donné de l’argent

de l'argent à Maxwell 
pour se procurer des rafraîchissements. 
Cela une demi heure après mon depart de 
la cellule. Maxwell était sorti de la cel
lule. Wilson y était allé après Maxwell. 
Je ne suis pas bien certain si Wilson est 
entré dans la cellule avec la boisson. 
J’Ignore ce que Maxwell a acheté.

J'avais donné à Maxwell, un billet de 
deux piastres. Max well ne m en a pa* remis 
un sou. Je ne me rappelle pas avoir vu 
Maxwell partir pour acheter de I 

J. C. Maxwell, déjà examiné.
A M. Greenshields—J'étais daus la chain- 
e de M. Dugas le lendemain de l’arres

tation, M&l. UisKonnctte, Flynn, Fahey. 
Naegelé, Bureau, Wilson, M. Dugas et 
mol étions presents.

Q—l.e prisonnier a-t il fait quelque dé
claration a votre sujet et de Wilson 7 

Meme objection.
R—Le prisonnier dit qu'il ne me connais- 

pa*. Naegelé m'a demandé si c'était la 
nom : Maxwell. J’ai répondu : Uui. Je 

ne me rappelle pas que F’ahey ait rieu dit.
Q—Avez-vous apporté de la boisson dans 

la cellule de Bureau la nuit de l’arresta-

R Non.
Q—Avez 

Bureau î 
R—Non.
Q—Vous avez eu de l'argent 

Flynn pour acheter de la boisson 1 
R—Oui.
Q—Avez-vous été en chercher 7 
R-Oui.
—J’ai été au Richelieu et j'ai eu une 

bouteille de brandy. Je l’ai apportée avec 
moi. C’était apres être rentré dans les

t-11 eu de la boisson de donnée à

Le réciprocilé commerciale
at sur la rno-M. KENNY reprend le déb 

tion du sir Richard Cartwright.
J ai declare u l'honorable député d'Ox- 

ford-tiud, dit il, qu’il n’y avait pus 
d ur au monde pour nous corrompre, nous 
habitants de la Nouvel le-Ecosse. Je désire

rai té comme celui qu’on nous propo
se est bien plus à redouter que la guerre. 
Comment peut-on croire,je me le demande, 
dit M. Dupont, que la réciprocité nommer 
ciale illimitée serait favorable au Cauada I 
Avant qu’on eût adopté la politlq 
tuile, je me

à Max te rencontre est

R—J'ai donné

autant que qui que co soit resserrer nos 
relations commerciales avec les Etats-Unis 
mais sans que cela aflècte les intérêts du 
pays ou lu place dans une position humi
liante. (Ecoutez! Ecoutez !)

La réciprocité commerciale illimitée 
n'est pas, suivant moi. du domaine de la 
politique et je crois que sir Richard 
Cartwright a exprimé la même opinion il 
n'y u ua* longtemps encore.

La proposition que Ion discute mai mé
pris par Hurfnise ; nous non 

jamais entendu parler avant lo jour 
honorables députés de la gaucho an 

uu que ce projet faisait 
me politique. (Ecuu-

ue natio-
raupelle que dans ma propre 

paroisse, a Saint Libolre, la moitié des 
propriétés furent vendues par le shérif et 
que olusivurs partisans de l'opposition si- 
trouvèrent ruinés ; depuis que nous avons 
la protection les choses ont bien changé et 
le pays prospère aujourd'hui.

L'honorable député de Berthier, M. 
Beausoleil, a parle du surplus de la pro 
(ludion dans la province de Quéliec, mais 
qu'est ce donc comparé au surplus de la 
production aux Etats-Unis f Ce surplus est 
*i considérable que les Etats-Unis encom
brent tous les marchés de leurs produits, 
qu’ils vendent au rabais. (Ecoutez ! Ecou-

Nous devons maintenir nos industries 
ties, dit en terminant, M. Dupont, 
is elles le Canada ne compterait plus 

nations. Suivons l'exemple 
is, protégeons nos industries 

ju'à ce que le pays soit assez avancé 
r adopter le libre échange (applaudis-

dit que la 
Etats Unis

e étudiée avec soin : les 
•lis pour les Etats Unis parce ce 

que ce pays leur olfrait un champ plus 
vaste pour y déployer leur énergie II s'a 
gît de savoir si nous ne pourrions pas I 
offrir, Ici même, un champ aussi favora
ble 7 Voilà le sens de la proposition qui a 
été soumise à la chambre

Le député de Brat 
veur de la réciproc 
tée qui, prétend il, 
le développement du paya.

M. RYKERT propose l'ajournement du

I,a séance est levée à 1.15 lire.

SI
canots pour s'abriter.

J'avais pris quat 
tlant toute la nuit.

Je crois

re ou cinq verres pen

que c'est Champagne qui a ou
vert la porte a Wilson pour lu faire entrer 
dans la cellule de Bureau. La porte n’a pas 
été ferme a clef et Flynn était a la porte. 
Fhun n'est pas entré mires Wilson ; 
llâimali est entré et a parlé quelques Ins
tants à Bureau.

F’lynn, Maxwell, Wilson et Hannah sont 
entrés successivement.

M. Saint-Pierre—Et le dernier qui 
c'est la bouteille 7 (Rires).

a boisson.

mint nous a

irograiu
•erent t

part ie de leur | 
tez ! Ecoutez !)

ommeii-
ne, mais je regrette 

aussi im

/rai (pie l’opposition 
il formuler son

Il esi 

polHiq
QUI CROIRE ? 

taille Senécal 
rre pour co 

commet.cemen

programme 
quelle ait 

iport&nte que 
•onmivrclales avec 

nis pour servir les intérêts de 
son parti. (Ecoutez 1 Ecoutez !) •

Lorsque AI. Mackenzie était au pouvoir, 
il déclarait que ce serait une lletrissure 
i»)ur le Canada de ranqier devant les Filais 
Unis; cependant, c’est ce que l'opposition 
nous demande de faire aujourd'hui. Je 
demanderai aux honorables députés de la 
gauche s'ils ont oublié les paroles de leur

natlomi 
carsan

est rappelé par M. 
nt red ire Champagne, 
t du mois, je me i 

il u restaurant avec Chain- 
qu'il avait donue trois 
a boisson a Bureau peu

rencontre 
pagne qui m'a dit 
ou quatre fois de I 
dan t la nuit.

Q—Combien de fois avez-vous < 
la cellule du Bureau, le matin de 
restation 7

Objecte par la Couronne.
Question refusée.
L’enquête est terminée. Il arrive raidi. 

M. Saint Jean adresse le premier la parole 
aux jures. Au cours de ses remarques, il 
se plaint de la presse de Mont réal en rap 
port avec l'accusation portée contre le pri

nter à la barre. Il parle jusqu’à l’a-

choisi une question 
celle de nos relatii 
les Etat a-U

au rang des 
des Etats Un r,
sèment*).

M. PATTERSON (Br 
question de l'émigration 
doit êtri 
sont par

■ vous vu boire de la boisson à été dans 
sou ar

ouvriers
de M.

gauche s ils ont oublie les pari 
ancien chef, lorsque celui ci di 
réciprocité com 
sairc au dévelo)

imerciale n était pas 
du pays.i nement

mais de 
ité com-

pays se montrera disposé à accepter des 
conditions qui sciaient aussi avantageuses 
d’un coté que de l'autre. (Ecoutez I écou-

Parlant de (’emigration aux Etats-Unis, 
sujet dont l'opposition s'est empare pour 
censurer le gouvernement, le député d’Ha
lifax cite des ch Hires publies par des orga
nes du parti liberal.qui démontrent que tan 
dis que la population des Etats de la Non 
vel|e Angleterre a doublé depuis cinquaute 
ans, celle de la province d'Ontario a que- 
dru pie. (Ecoutez ! won tez !) La ponula 
tion de l’Etat du Maine, qui touche aux 
provinces maritimes, ne a’est accrue que 
de 62 pour c nt depuis cinquante ans, tan 
dis que celle des provinces maritimes s'est 
accrue de 212 pour cent. (Appl.l

Rappeions’iious que nous n'avions pas 
de manufactures, il y a cinquante ans. et 
que les Canadiens allaient aux Etats Unis 
pour y chercher de l'ouvrage ; mais au
jourd'hui. grave à la politique nationale, 
nos manufactures emploient des milliers 
d'ouvriers (applaudissements).

M. Kenny vite le discours que M. Jones 
a prononce à Halifax au mois de mai 18h4, 
lorsqu'il n’était pas nffembre du parlement, 
pour démontrer que ses paroles étaient 
plus encourageantes alors qu’elles ne le 
sont aujourd'hui. (Ecoutez ! Ecoutez ! 
L’honorable député de Dlgb.v disait à cette 
époque que la classe ouvrière à Halifax 
n avait rien à envier à celle des autres 
pays (applaudissements) ; aujourd'hui, il 
ne dit plus la même chose, pour se con 
fariner aux exigences de la situation, pro- 
ahlemeut.
Pour defendr 

éputés de la

nt ue refuruemei.e go uve 
discuter lascuter la question de reclp 
mereiale avec les Etats-Uni- 
lechange des produits 

e montrera dis

se prononce en fa- 
commerciale illimi- 

favoriserait beaucoup
els, lorsi Kf Q-V'a

Bureau (
R—Pas à ma connaissance.
Q—N'est il pas vrai que Champagne lui a 
mué de la boisson trois ou quatre fois a

cell moment.
H SÉANCE DE L’APRÈS MIDI

cour s'ouvre à trois heures moins 

au nom de la

La
vingt.

M. Barry prend la parole 
défense.

M. Barry rappelle aux jurés qu'il ne doi 
vent pas se laisser influencer par quel
que consideration que ce soit, 
lant. d’agir comme juré d 
dit-il,vous avez dû rejeter ou i 
opinion que vous auriez pu former contre 
les prisonniers, soit par la lecture des jour
naux, soit par tout autre moyen. A Pou- 

e de la cause lions avons demande 
avocats de la couronnesi Wilson serait 

apnelë ici comme témoin. Un nous a ré
pondu : Non, nous ne savons pas où est 
Wilson; comment c'est Wilson qui est 
l’auteur de ce proves, ce sont les déclara 
lions de Wilson qui ont servi de base aux 
accusations portées contre le prisonnier et 
Wil*on n’a pas été appelé ici. Ah ! Wilson 
a bien des raisons pour ne pas paraître ici ; 
il savait qde nous avions en mains des 
preuves évidentes de ce qu’il était. Quant 

Flynn, je n ai rien à dire personnelle 
ment contre lul.je ne connais pas ses anté
cédents ; mais c'est un detective à l’emploi 
du Grand Tronc.et vous avez vu son acliar 
nement incriminer le prisonnier; il a 
même en I audace de dire dans son témol 
gnage que Wilson avait été payé pour s'é-

“Sp. “““"j-1* ■ g™11. v'o.îp.bW du vol du Gr.nd Tronc Vou,
CïîLûï » ,™X‘r£ S d »u «U. J™
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tous étaient partis. Au meilleur de ma dit .1, que le but d”nF^ey d« decou^
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R—Oui. 1» ptémiùre boutelll. oui » été ™ “>« M- I* ie/oir pl«ï «nitl.i-: lé« lui» 

importée ; je ue pui. die, qui l’.J, .ppor “U

. Ah...All .. I. voilà I» bouteille I (Rires) ee Bure.u uvou. c.vrément que I.» d^rl.-
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brandy depuis minuit à 9 heures, sans 
prendre de nourriture peut être à jeun.

doi
Bu au imimimBureau 7 

R-Pas 
Q—Qu’avez 
lt—Nous éti 

pris chacun det.... 
laissé la bouteille. No 
des cigares que j’avais 

Q-Combieu avez-voi 
teilles f 

R—Une seule.
Q—Wilson n’a il pas 
il le dans ses poches ?
..—Non, monsieur, car J’ai rei 

elle était et il ne l'a pa* apporté en ma pre 
sence. Je iurc que celte bouteille n’est pus 
allee dans la cellule de Bureau avant notre

(J—1 «es députéMonatables ont-ils bu f 
R—Je ne puis dire qui a bu à part de 

moi ; Je sais que j’ai pris un coup. Lejeune 
Bisaounette était la aussi. Mon impreesion

à ma counaissance. 
vous fait du bra 
onsseptiou huit, nous avons 

res et nous avons 
us avons aussi fume 
apportes, 
us apporté

PROVINCE DE QUÉBEC
oubi!

ertoute
TROIS-RIVIERES—l,es cultivateurs 

se préparent a commencer bientôt la fabri
cation du sucre d’érable.

JOSEPH TASSÉ

Broçhure de 20 pages in-8o
10 ocs L’EXEMPLAIRE

use non 

mine tém 

con iin

emporté la bou 

gardé où
—M. Geo. Héroux, architecte d'Yai 

elle, a été élu unanimement prefet dt 
té de Saint Maurice.

u com- tell

—Le contrat pour la construction du va
peur qui doit taire le service entre Les Pi
les et la Tuque a été adjugé ces jours der- 

nous dit-on, à MM. Beauchemin. 
mécaniciens de Sorel. Les machines et le 
bois doivent être préparée à Sorel, puis 
transportes aux Piles des le printemps pour 
être rendus sur place, ce qui ne pren 
dra que fort peu de temps.

I En vente an Bureau du CANADA
AV. O. McKAY

Importateur de Vins. L ouetirs. Cigares et' Ta
bacs ; au ai propriétaire de

•« L’tiOTHIé Kl cm: II MU ’’
Agents pour les Comn erçanie de Bois.

446, 448 rt 450 rue Sussex

est que Wilson 
Je crois avoir été vingt cinq à trente mi 

nutes avec Bureau. Je ne puis dire combien 
de temps Wilson 
rendu au Ricliellt 
heure d

QUEBEC—On annonce la mort M. Lé
ger Perussc. ecclésiastique au Séminaire de 
Quebec, arrivé samedi, à Lotbinière. M. 
Perusse a succombé à la phtisie puimouai-

*té. Je me suis 
Wilson vers uue

u matin.
TEMOIGNAGE DE CHAMPAGNE

S. ROGERS & SON
Entrepreneurs de Pompes Funèbres

KT KMBAUMKVR3
13 et 17 ree > Iceins, realdenresn 2e el age

Communications Téléphoniques

—lia solennité de la fête de Saint-Joseph 
a été celebree avec beaucoup d'éclat celte 
année à Saint Colomban de Slllerv.

La messe a été dite par M. l’ab 
grain qui fit aussi le sermon. La pa 
slcale a ete bien remplie. M. l’abbe 
vicaire, ainsi que M. Nap. Falardeau, ont 
chanté plusieurs morceaux choisis.

L’egliee était remplie de fidèles implorant 
les benedictions du puissaut protecteur du 
Cauada, Saint Joseph.

b"
i realise, les honorables 

gauche faussent la vérité, 
litiéral était au pouvoir, 

ques d'epargne nugmen- 
tandis que de IHtti, alors 
euots excédait neuf mil- 

constate uue augmenta- 
Remarquons que pen

dant cette époque les ouvriers se sont 
mieux nourris et mieux habillés qu’ils ns 
l’avaient jamais fait auparavant,et nonobs
tant cela.ils ont pu économiser un montant 
si considerable. (Applaudissement*,)
"Le commerce de charbon à la Nouvelle- 
EÎ'osse est prospère et ceux qui sont enga
gés dans ce commerce ne désirent aucun 
changement. L'exploitation de nos pêche
ries se développe davantage de jour en 
jour et la proposition d’étendre nos rela 
lions de commerce avec les Antilles vient 
fort à propos ; j'espère que l’on accordera 
une subvention à une ligne de vapeurs qui 
ferait le service entre les Indes Occiden
tales et Halifax, car aujourd'hui une gran
de quantité de poisson est expédiée, en 
entrepôt, à New-York, pour être, de la, 
exportée aux Antilles.

La politique nations 
nos industries et V

le parti liliéral ét 
ts aux lianuues d'e 

■eut de $079.094. 
e le ch Hire des (

dép

les dépô 
tèrentd

lions, à 1887, on 
tion de S3.274.0J0.

MAISON SAINT-GEORGE
102 et KM rue Rideau—Le dernier numéro du Metronome, 

journal américain de New-York, qui traite 
spécialement 1e musique, annonçait que 
M. P. N. Cameron, jeune homme bien con 
nu à Quebec, a été engagé pour la saison 
théâtrale, à Washington. M. Cameron fai
sait ci devant partie de la fanfare du 8e 
Carabin ers de Quéliec et s’était fait remar
quer comme clirinetiste de talent. Nul 
doute que cette nouvelle sera très agréable 
à tous ses amis de Québec.

Vins. Liqueurs, Kau-do-Vie et Cigars impor
tés de ore m icr choix.

Jugez par vous môme en venant nous faire
1 12 87-88

PLOMBAGE
CHAUFFAGE et

TOITURES.
—M. l’abbé Rouleau, assistant principal 

de l’Ecole Normale, doit publier prochaine
ment en brochure la biographie de M. l'ab 
bé Bonneau, ancien chapelain des Sœurs 
de la Charité.

—M. P. Portugais, de Saint-Roch, qui 
s’est empoisonné il y a. quelques jours en 
buvant de l'acide muriatique, qu’il prenait 
pour de l’eau, est mort hier.

F. C. JOHNSON & CIE
Ingénieurs et poseurs d'appareils de chauffa

ge. ne tuyaux en fer. en plomb et travaux en

Chanieplenres en cuivre. Valves, Inspira
teurs et Bouilloires.

IFrenchêi. A-bostoe, Caoutchouc, 
de tubes national.

Feutre pour recevoir les tuyaux à vaneuret 
le* bueUloiro*.

Lieux d'Aisem e. Kviem et bain*, etc.
vertures en "Cam.da Plaie" et tôle gai-

fait prospérer 
ectlon a créés le paywiun marché^où les cultivateurs ; 

i vent pendre leurs produits (applaudis i 
men ta).
M. Kenny démontre, en citant de* chif 

fres, que lec remarques du député de Dig- i BERLIN. 23—L’aopartemen 
by au sujet de la valeur de la propriété à est mort l'empereur Guâîlau 
Halifax ne sont pas justes et que ses cal avait été fermé depi 
cul» ne sont pa* exacts. vert aujourd'hui en j

Le parti liberal lorsqu’il était au pouvoir Twedberg. ministre de la justice, le comte 
a fait de belles promesses, mais il s'en est Stolberg werniger ode, le comte Chamber- 
tenu là. lain et le comte Perpencbar, maréchal en

L’Industrie de la construction dee navi chef de la résidence impériale.

nettoyeurs

Chambre mortuaire
ent dans lequel 

une et lequel 
date a été où-

combines àAgents pour engins de Pease

presence

668, RUE SUSSEX, 668
En face da la rue George.

Bureau.
Le juge—Quelqu’un a pris la mê

teille et l’a port# dans la «aduler,

wmsm

>
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Per el ibrreaaerie
Peuie changement • *o Ilea dans le 

| commeree du fer et de# ferronneries. maie 
| les transactions ont été faite* avec sûreté, 
i Les perspective* sont bien encourageantes 

r une augmentation de ce trafic aussi
tôt qw 4a navigation aéra ouverte. De 
fortes commandes mat entre les mains de* 
manufacturiers à,4e*.gril relativement 

1 faciles. Le fer en tMSM peut être côte à 
$17.50 et JÛftSU. lô hrpdi a moins de 
vogue : mais a* valeur est ferme.

LOTERIE NATIONALE DE COLONISATION
BUREAU DE POSTE D’OTTAWA Sous le patron**!* de M. le curé A. 1.libelle 

Au profit tie l'Œuvre dee Société* Diocésaines «le Colonisa tion de la province de Qu 
t'omlee en Juin 1381, sous l'autoiiie de l’Acte de Québec, 32 Met., ebup. w.

LK ONZIEME TIRAGE MENSUEL AURA LIEU LE

' Arrivée et départ des malles.

Fermeture | Arrivée <=sMALLES

g 'MERCREDI, 18 AVRIL 1888» A 2 HEURES PM1* M A U r n c u !
yjosw 6 30

"ir^lsWelasse'
marché, au suer* raffine a été tran

quille avec des pria non modifies. Les su
cres jaunes cependant, ont eu une tendan
ce plue facile à I"écoulément ; mais lus cotes 
n’ont point changé étant à 6je et a 6flc sui
vant la qualité. Le sucre granulé est reste

Le sirop a continué à a* vendre avec fer
meté et aans changement notable dans les

Lee mêlasses de Barbades
bonne demande à «les prix s’é 
quelque caa à 42c et plue.

Fruits
de toutes sortes ont eu 

Lee raisins de Valence 
en bonne demande avec des 
Les Agues, amendes et 

sont restée aux même» cotes. Dans le 
fie des fruits verts, la demande 
leur*. Lee orange* sont dev

Ouvet — Toroate, Ha- * m e u 
■ilion. vtv 10JÜ-...

Ouest-Belleville, 7 t* 
Broc», ville, etc 1030 

Ouest Manitoba et T.| 
du N. Ouest 

Oueei — Toron’.O. Pc 
terboro. etc 

Est—Mont réel. etc..

J2
uiU Valeur det< Lots, - - - ijStiO.OOOIS’S

1ère SERI* { 

2le SERIE {
} $1.00 le Billet 
} 2d cts le Billet

Valeur des Lois, .... $30,000 
tiros Lot : l u iinmi*ublv de - 5,0001030 9 30 8 00

.J 30 3 SJ 7 00 S «Hi
Valeur des Lots, - - 
tiros l.ot : lu immeuble de -

$10,000,a»Ksi — Prov. Maritime*. 
Et— Cornwell. Mor 

riaburg, LhucaMcr.
Est — Québevi ÏTeis- 

Rivieres. vte 
K.-Unis, vie Olgene

Ouvet. Etats-lais 
New^Yorit, m.^uireot

ont été en 
•levant dans I5f"ii i: 1 -Les fruits secs

3!oo » Ju ï io
Ch. de 1er St-L. et O- 

KVUIV.XI.lv. Soit I 
Uower. Me.valte.wiv 

Kan*, Kemuore 
Merrâcavlllw. H

son
e été uieil 
enues plus

00 .... I 8
JE 2

2 CO lioof

Ch. de fer l’ac. Pem
broke. Arnprior. etc 

Ashton. tiuuily. Carp.
Bristol, Ùiàreudon.ctc
liai.thé fells.........
Mait.iwe, etc ----- -
Uh. de fer l'ac. — Ap 

peton. Ashion.Brie-
Ch. lie 1er Chu. Alt.— 

Alexmdr.e. Ailiol. 
Lumen. Kasiuian 
Sp.liikS. etc. 

l*ar d.l.*«n.e — Belle 
v orne.s, iliut bur.h 
fallowlleld, etc.......

Conserves alimentaires 1
U

£
Le trafic des conserve* alimentaires a été 

plus considérable. La demande a été forte, 
principalement pour lee tomates. Lee pè
ches ont été aussi beaucoup recherchée* A 
des prix plueeleeée, tels que $2.40 et $2.50 
la douxaine. lx;s fraises sont très rares 
maintenant et se vendent de ^125 à $2.40 
par douzaine de boites. Les viandes fu
mée* sont fermes et aux 
qu’anparavant. Le poisson f 
vendant un mouvement de 
1 *es homards et lee 
petites demandes.

I> s cotes de cette semaine sont en som- 
changée*.

9 00 9 30
9 00 '9 30

2

oo

'HW f1 :

mêmes cotes 
urne a eu ce 

ralentissement, 
saumons sont en plus !7 00' • 3 30 8 00 i 20 1r 8O 00 IOaIiI 15 8 00 3 00 

âOJoJ T 4v a U0 2 00 S5Hrvssa:
Guliuea

me peu

iHProvâeioa#
Gutiueau. i. lee jours, 
à Itive. Ueseri ..«00

Hidings Bridge LOI
Les larda américaine sont cotés en 

moyenne A $7.50 et $8.
I-ea jamlwiiH sont recherchée avec un 

prix moyen de 12c et 12èc la livre.
Les lards en carcasse n’ont représenté 

cette semaine qu’un petit montant d’atlai 
res. La cote est de $7.50 à $7.75 par lOOllm.

5Hidings Bridge 
Cummings et

1030

10J0..............1.00
R oaeeterx nie. etc. luOU 1100
urlvane el Itoulllard. 10,hi
ArcuvIHe..................... U J0
Mvrlvnle—lundi, mer

ci edi vl v mli edi ............13 30
Malles Anglaises--x 11 

N. Y., lundi ei Jeudi 
Via Halifax, jeudi . I 

eu ppléiu !

Ibridges. -ilsi116 :io
|3 00Il y en a beaucoup en offre et comme de 

juste le marché tend A faiblir. Nous cotons 
les œufs extra fraie au détail 18 et 20c. au 
gros 10 et 17c. Les œufs eux Etats-Unis 
réalisent 15} à 16cau gros.

t7;
I iLan lettres destinées à l’enregie renient dm 

vent éire mine--a la posio lû minutes avant la 
vlolure des un.Iles précédé 

Heures du But» eu. de 8 a. ni. à 9 n. m. 
Manda1 e ■ ir la po tu ei la hanqi.e d'Epnr 

gnee, de 8 e. m. a 4 p. m.
J. A. tiOUIN, Maître de Poète.

: issumi vE

Le* transactions en beurres sont d’une 
nature presque exclusivement locales. Les 
bonnes manques en beurre* fout plein prix 
pendant que les marque* Inferieures sont 
à prix absolument irréguliers. Noue main- 

ur aujourd’hui.

Manufacture de VOITURES !
î*ROYALE>«

LÉ J ElL LE ,('• MA THÉ

m de Posted O. 
Novembre INrf.

Itenons notre cote po

Fromag ? V
La cote du marché de Montréal n'a pas 

varié et II eel asset peu probable quelle 
varie d’ici à la nouvelle aaisou, si ce n’est 
à la hausse,

Liverpool, le fromage vaut de 86c A

Un avis de Londres en date du 10 donne 
l'information suivante: “la demande de 
fromage d’Amérique est inactive et les 
rix sont quelque peu Irréguliers. A c.e 

ment, on constate que les vendeurs 
hent à pousser leur Articles et l'on ne 

peut guère coter les marques fines à pins 
de 58c, il v a quelques exceptions pour les 
marques extra fines à 60c."

Vry 1*1101*111 ETA 1H EN

Nous désirons informer lu public que imu . avons fuit l u. qu 
THOMPSON. dans lu branche de cirioeavr.o, plu» sjé ânlonii iit 
Fuinl arrivant defliivug.. eidié aut es x ilie» uineiTi 
vus dans noire étal, nou» «oui mu» en me-ure Uu ». 
loiisdeepliiB tiabiluHut Irava llvnl t-ou» no in nii. vllon . 
meilleur- que l'on puishu se pro< urer ol no- pi i\ ire» bai..

Alivnt ion spéeialovl prompte u tonie» iiiniiiialuleN, tel est le aysttinv qnu ni 
pratique dans loules le» bum. I es de repai nt Ion».

•ilion du poste d'n l'ali < e do 8.D- 
Voitures legere». Mille. ». etc. 

11 u ibi .le Ki. nie» voiiunls>sn. 
Lfaotlon. s s utivrier* sont

Cil EN 1N 1)R FER • i.ou ai on h 
eu let-o .--.il 

lu* m.i terni'
.mini u

“CANADA ATLANTIC” iix employe»
m" us motions eu

56 RUE DALY - -19 ET 2C RUE STEWART
jTAVIS

LA VOIE LA PLUS COURTE
------- KNTHK-------

Epiceries 
merer des epic* 
calme. Mais I Montreal et Ottawa a l.e meilleur 01 uroit * < 

i pour acheter des l'ntinm 
e ire» arlli le» en fall do i 

eaillerlvMvt fei r
Ghez Tlios. Hirkett, 115 ruo Hlcloui,

,i*iU paires de l'atins do tou» prix et 
Venez ol \

’"EPATINS !t i veinent
jours 1er mus.

ries est corn 
es prix son

OTTAWA A BOSTON ET NEW-YORK, 
ET TOUS LE8 VOINTS A 

L’EST ET AU SUD

unnorivH,

Grains el farines 
Les grains seront bientôt en de 

Lès prix sont a peu près à la mét 
ainsi que pour la farine.

mande. de toutch le» 
.1)6/ par voi;

igrandeurs i 1.000 Clochette» uum ilelg

1.6a convola partiront de In gare de la rue Elg 
comme suit :

TRAIN EPPRK8S UK MONTREAL

COMPAGNIE MANUFACTURIERE DE
MARCHÉ D’OTTAWA

E\B.EDDY&Cie8.00 A.M.
t ronc a Coteau pour l’Oueit ut h .Montreal avev 
lua trains du Gruitd Trône pour I Est tu le Sun- 
Est. arrivant là a 11.30 a. m.

MOP.M.ÏS.îii’.'tftSM-
a 8.ÏU p. m., se ra< contain avec le» tr 
Vermont Ventral cl du urund Troue po 

Los convois arriveront à 12.30 p.in, et 8.10 p m 
de l'Est, se raccordant a lu gaie llonuvuuture. 
Montréal, avec lu» i ruins île l'Est et du .sud. 

Vhar 1 aluU Pullman sur le» trains de Mont

Un train quittera la gurc du chemin Rich 
moud à 7.4.1 a. ni. et 4.:«f> p. in. îaccordum 
avec lus trains Express du .Montreal.

farine No 1, par baril 
farine forte de boulai
Farine extra................
Farine de earusin.. 
Farine d’avoine 
Farine de blé-d'

5#ja 5 50 

‘ 3 »)à 3 60
(LIMITEE)

ùi r6ai i l nu 11: EN L’ANNEE 1N04. INt’OHPOKEE EN I.’ANNEE Uri

HULL, P. Cv>.Blé, le mlnot 

Ble-d'inde

• 00 6 0 00 
0 43 a 0 «6 
0 00 6 0 03

.... 0 50 6 0 60
i 0 65 6 0 70 

.... 0 00a 0 00
. 0 00 â 0 00

M inulacturiers et Miu'cIuhhIh en <iioti tie

Patates, la poche 
Navets, le sac

Choux, la pièce..................
Pommes. 1* sac..................

BOIS DE CHARPENTE
Boites, l'hissis, Jalousies, Moulures, Buttages de Maisons, litc, Eté, EtcI.BOVMEB

EXPRESS UE BOSTON ET NEW YORK 
VIA ROUSE’S POINTISIS

=: m a Si-.mx, Baquota, Plunelios à lurt-r, Roitv-M et Cuiaeew ü’umbullagv,I 20 P M ÿm.lora<niawu,}t,nr"<ful1i!,rui
6 5.40 p. m. si eu raccordant a eut en irùii ax 
le» trains du X'eiimmt Veniral et Oui.- 
Hudson, pour l i'^t et lo t>ud, arrivant 
6 7:19 et 6 New-York a 7.OU lu lendoiiiuin mutin

t : l IHETTES ‘•TKI.liliKlI’Ill:" DK PlllilHIEIIi: QI AI.ITEvm.AiLi.xe a lin "ion
Poulet», le couple 
Poule», la pièce

tissa.**» 8 Eî ? ”
. Î8Ü8 
. 0 06 6 0 08 
. 1 00 6 28 00

Des chars dortoirs Pullman Hont attaché» 
train» entre Ottawa ut i.ov.on. Le» |ia»»iiyer- 
d'Uttawa pour New. York prendront le» Pull 
man a t-aint-Albans ou a ltounu'» Point.

Les billets, le» lits et tout i 
ment peuventèireobtenuhuu b 
de la cité ou aux station»

FERRONNERIES
TAPISSLRIE !,VI AN usa as

Veau, au quartier.........
Mouton do 
Vach- salait

Beurre,

fromage.
Suif brut.
Suif fondu 
Saindo

le» 100 livre» une il. ■ jilits anvlimiie* mal»ons coinmcrcla 
le» de la x allie do I'OilaWue. do* mieux quail 
•lee» sons lu r.ippmt des bas prix utile lu qua 

' nu des articles ollurta en vc.uio.E. J. CHAMBERLIN,
Furlntendnut tirnér

McDougall & CuznerPERCY R. TODU
Agent général des Paseager». I npissftrie fie manufacture An- 

/glaise, Française, Japonaise, 
Belge, Américaine et Ca
nadienne, à uès prix 

variant depuis

.. 0 23 6 Ü Vt
0 19 6 0 13 
0 126 0 16 
0 04a 005 

. 0 07 a 0 08 
0 10 6 0 13
0 l8a 0 lï

... 0 006 0 00 
.. » 006 11 UO

en sceau Etihi'lgtn: du la gioNne Turrière.

-----MAGASINS:------

eIe: Rue Sussex et rue Duke, Chaudière
Sirop <!’■ le gallon 23 11 87 88

4 Ch LA PIECE EN M0NTAN1 Aux l'eiulres et au l'uhlic m Général
ïapisbeiles, Peintures, Huiles, Etc

Chemin deFerduPacifiquc Je puis assurer que mku as
sortiment est dix fois plus com
plet en cette ligne que ceux 
d’Ottawa combinés.

n AMES 83 /aï^iSSSSS:I I ge et recommandèo» par de» millier* de 
■ Tînmes qui le* emploient MENSUELLE 
MENT. Elle» n'ont jamais failli ; enlèvent les 
douleurs ; assurent la régularité : sont do i ces. 
agréables nu goût et d'un excellent effet P». 
qne:a envoyé» par la malle 6 l'abri de tonte 
indiscrétion snr réeepilon de |î 00. T me 
co responds ne e est confident ielle. Adree»*/. : 
compâonie rm MaoectNe d* Tobonto. h. P. 
Bolie 576, Toronto,On:. 24 1-88 66

T Ali LL HOKAllt I-
Je po»« les grnndee vitres de chassis 

'Plate Glues)

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDE
1-ee convoie quittent la gare UNION

'PourMoxTRK.iL Trois 
RlVlKBKS, Qt.’KRE'
Sairt-Jkak, Halifax 

lus pointe s

4.30 4. M. 
8.25 “ 
4.30 P. M.

JOHN SHEPHERDWm. HOWB
y^7, Hue ltidean. Otiuwa

•:<Ilffr«’ llow<*, rue Kldenu, et 
rue Cumberland.Chemin de fer Intercolonial ----- POUR LA---------

Figure, !<** MhIuh. lu l'eau et le 
Teint eu géu<;rul

Crému du Miel 11 d Amende de Hinds. Gelée de 
VuTicoiiibii.'b et «le liosr» e. MoJodcima.

Un as»orilinunt lomplet ei nouveau 
cle» de toilenc < i du eux xcnani d ttre

KlNOSTOR.PeTt.ll 
I RI 1*0. 'lOHONIO, Uk
J troit. Bukkai.o. Bay 
] L it t, t'n ictoi letton* 
! les autre* polui» .

11.30 A. M. 
11.00 P. M.

Route de la Malle Royals, de* Paseager» 
du Fret entre le Canada et la Grande 

ntre l'Ouest etBretagne, et route directe entre l'Ouest et 
lou» lu» point» du lias du Saint-Laurent et 
de la baie des Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Kcoeae, l’Ile du 
Prince Edouard, le Cap-B

Des nouveaux et élégante chars pelais 
gréée de buffet et chars dortoirs font partie 
de chaque train-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle
terre ou sur le continent européen, en par 
tant de Montréal per le train du soir le 
jeudi, neuvent prendre le paooebot de le 
malle chaque Samedi avant-midi à Halifax.

Lee expéditeurs de graine et de marchan
dises trouveront eu port d’Halifax de» élé 
valeurs de première classe, des mai»on* 
d’entrepôt et toutes les commodité* dési
rables pour l’embarquement de leuraeffets.

Depuis due année», l’expérience a démon 
tré que (’Intercolonial et le» ligne* de pa 
guebote qui font le'servlee entre Halifax ét 

ndres, Liverpool et Glasgow, aller et 
retour, constituent la vol* la plue rapide 

tre le Canada et l'Angleterre pour le 
ran*port du fret.
Toutes Informât 

de transport de fret 
vent être obte

t Exprès» Iscal pour Ai.- 
I MONTE. 1>U< KIMJIIAM
J Arnrrior.Renkrew 
I Pembroke, chalk

A nthdr, 
NNii-Kti. Victoria. 
NCOCTKR. et tou* 
point* sur la oôic 
il-ouest du Pad

3.30 P. 11. 
12.01 MINUIT l

reton et Terre- G. PHILBERTRiver et R. A. McCORMICKn»1!
12.01 MINUIT ,ï; 1 MPOItT ATKUJtt CHIM18T1E KT UHOUUiSTJC

75 1UJ]^1 llq ue.
( Pour pREScrnr. New 
; York ut •<#ue lé* 
. pointe dans l'Etat de 
( New. York.

7.00 A. M. 
3.15 P. M.

Prescription* pour médecins et famille» pré
parée - avec »om.

Comniauicatioii téléphoniqueTAPISSERIES
AMERICAINES, ANGLAISES KT 

ECOSSAIS Pritctiard & AndrewsBillets d'entier parcour». table» horaire», c ar 
peuvent être 
i ( lié Ne 42

tes et tout autre renseignement 
obtenus an bureau des billets ne la Coin de» rue» l>alhoti»le et 8uint- 

Patrlce, Ottawa Si vou» voulez faire l.tninpes er. Caout
chouc. .Sceaux, Emm- 
pc» pour dates 
étiquettes.

Cheques et Billuta en 
cuivre ut en acier.

Pre*nes a 
Mémorial».

Illngo pour Ke- 
. Rouleaux, etc 

Ktampes en Acier.

J. F. PARKER.
Agent des Billets et des Passagers de U CU4. Réparer I balances 

Inspecter vos Poids

D. McNICOLL.
Agent général des Passagers.

LUCIUS TURTLE. 
Gérant des Paneagers.

et de passagère 
n s'adressant à 

E. KING, egent de billete.
27, rue Sparks, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIE, agent pomr lee pas 
eager* et le fret de rOoeet, 63 édifice 
Rosetn. rue York, Toronto.

D. POTTINGER. 
Surintendant-G

PEINTURE
TAPISSERIES,

PEINTURES PREPAREE

allez chez le sous-

WATTERS
MASTIC

HENRY PINCEAUX,
VITRES, e PRITCHARD & ANDREWSénéral CHIMISTE ET PHARMACIEN 

Crtie dMfiui Spar Jet et Bank

GRAVEURS EN GENERAL
du ChemindeFait I
n. r, tttür. mr.f AETICLES DE PEI1TBE EJ GEJEKAL ! ^j0 2.75 hue sparksla T

COURRIER DE 10NTRE4I.DEPECHES TELEGRAPHIEES 

DERNIÈRES NOUVELLES

EUHOP: "

niveau du fleuve s’élève
quelque* jours.

Inondât!ans en Kneel*
28—On constate en Russie, piu- 
udes inondations depuis uue‘le 

débordé. Deiuperet le
nombreux villages présentent aujourd’hui 
l'aspect de la désolation la plu» mande. 
Aucune voie n'est propice a la clrculatiou.

Dnh*
—Edward Power a été condamné à 

mois de prison pour vol d’an revolver.
—Oe annonce la mort de M. Hugh l 

vin, ancien employe ear le canal Larbii

Dniester» ont

CANADA
—Le bref de renias lance dans la cam 

de Iena v» Black e été annulé hier par 
juge Mathieu.

Maladie dm l'sapsrssr
Berlin 23—La maladie du larynx d* l’em- 

peruur semble donner un répit au patient : 
ce qui fait esperer que ce mal peut être 
guéri. L'empereur a passe une bonne 
nuit. Aujourd'hui il e’est promené aans

Quebec. 23—A l’enquête tenue sur le ca
davre de M. P. Portugais, le jury a renou 
un verdict declarant que le défunt était 

à la suite de l’ingestion d’une cer- 
quantité d’acide muriatique qu’il a 
par m «-garde.

—Lésêchevin» ont été invitée h un 
Home que donne Son Honneur le ma 
Abbott, mardi 3 avril prochain.

—Le Grand Tronc accorde maint 
des billets de passage a prix rédui 
jours de marche sur lee traîne subur

—M. Alfred Perry a prie une arti 
dommages de $10,000 contre M. D. M< 
agent d’aasuranve de Cornwall, pour 
mat ion.

—^Le* trains du chemin de fer Montréal 
et Sorel circulent régulièrement mainte
nant. Le train régulier e»t arrivé hier, A 
Montréal, à l’heure ordinaire, la voie est

—Hier, en cour de Circuit, le juge Gill a 
condamné M. Macdonald, entrepreneur du 
Grand Tronc, à payer les gages dits 
ouvriers des sous entrepreneurs Ruelle et 
Pelletier sur la section de Lacbine à Dor- 
val.

Suffrage des faL’honorable juge Routhler
Quebec, 23—11 est rumeur que le juge 

Routiner a été fait comte romain.
Chemin dsTAnl

Quebec, 23—Une as 
naires de la compagnie du 
Témiscouata a eu lieu hier en cett 
Les a iciens directeurs ont été réélus et ont 
décidé d’ouvrir le chemin au trafic vers le 
premier de juillet.

Ecroulement d’on pont
Grenville, 23— Le pont defer 

truct ion a IVmbouchurede la rivière 
s’est écroule pendant que les hot 
travaillaient» Plusieurs de ces 
ont été blessés grièvement. C’est par

e de miracle »’ll n’y eut point de per- 
On croit que le dernier d«*gel est 

de cet accident, vû que 
ire était bâti sur la glace.

Londres 23—Le bill accordant le droit 
de vote aux femme» a subi ea première 
lecture aujourd’hui dans la chambre des

semblée de» action- 
e du chemin de fer 

e ville.

Ferdinand de Bulgarie
Sofia 23—Le prince Ferdinand accom

pagné de sa mère sont partis pour Eben 
thel aujourd’hui. Une foule immense s’est 
reunie à la gare du chemiu de fer ; le 
prince Ferdinand a été l’objetd’une grande 
ovation.

Parlement anglaisen cons-

derniers
Londres, 23—11 y a eu hier, une longue 

discussion, à la Chambre des Communes, 
sur la motion qn’Healy a présentée et qui 
tend à exclure l'Irlande de la mise en opé
ration d’une mesure au sujet du bill 
“ l’evideuce criminelle.’’ La 
mandé la seconde lecture au euje 
en question, et l’adoption de la mesure a 
été refusée par 231 voix contre 92.

—Le juge Tellier a rendu jugement dans 
la cause cle la cité vs J. L. Cassidy. Le de 
fendeur est condamné à payer a !a corpora 
tion $2,736 de cotisations dues sursee pro
priétés dans le quartier Sainte

la cause 
tempo ra

Contestation de Montmorency
Quebec, 23—Dans la cause au «uje 

l’élection de «Montmorency entre Pouliotet 
Desjardins, les objections préliminaires 
ont été plaidées par II. Jules Tessier, pour 
le demandeur, et M. Belleau pour le defen
deur. La cause a été prise eu délibéré car 
Son Ho neur le juge Caron.

chambre a de- 
t du bill

—L’autre nuit, une epicerie, au eoii 
la ruelle Berri et de la rue Saint Hube 
été pillée par un voleur. De grandes quan 
tites de boissons ont été volées. Le detec
tive Murphy a arrêté un nommé W. F. Mc- 
Danough, qui a avoue être l’auteur «le ce

Orangletee
Dublin. 23- Les orangistes de 1 

sion sud de Tyrone s’agitent beaucoup 
contre M. T. w. Russell, libéral, unio
niste. parce que ce dernier a donné son 
appui au bill des arrérages de rentes de M.

la divi-

—Dana lacausedeMM.H.de Salaberry et 
C. de Salaberry. notaires, contre M. Sa 

el Bell, ce dernier a été condamme en 
cour Supérieure a $2ô de dommage» et le» 
frais pour avoir illégalement enlevé leurs 
enseigne» à la porte de leur bureau, rue 
Saint Jacques.

—La cause de Bean contre l’ancienne 
corporation de Saint-Gabriel a été ren
voyée avec dépens, par 1 honora1 le juge 
Tellier. Beau poursuivait en dommages, 
parce que de» personne» étratig. ns étaient 
allées faire du tapage dans »a mal»on et 
qu’il prétendait que la police ne l’ai ait pas 
protégé, comme II le lui avait demandé.

Inondation
Saint Jean, 23—Les recente» pluies et 

le doux temp» ont fait gontivr le lit des 
rivieres, ce <|ul a produit déjà des inonda- 

tr les chemins de fer d
Vienne, 23—Le gouvernement a reç 

la Russie une note niant oue des troupes 
russes soient concentrées dans la Crimée.y;: u Nouveau-

jnswick.
La France et l’Italie

23—Lo
Cadavre retronvé

Saint-Jean. 23—l.e cadavre d’un ingé
nieur noyé durant l’hiver dans la riviere 
Oromocto, fut r«*morqué aujourd’hui a la 
surface et a été repêché.

Enquête

Esercito, pr« 
quelque# sen

w fl

rgane militaire italien, le 
id que la France, il y a 

laines, était sur le point d’o- 
p du main sur la Spezia, avec 

une Motte puissante et un corps expédi
tionnaire imposant. Le plan, ajoute le 
Esercito, était complètement prépare au 
ministère de la marine a Paris et la Motte 
était presque prête. La declaration de 
guerre n aurait précédé que de quelques 
heures la descente dans ce port. Le gou 
veriiement italien eut connaissance, ce
pendant, du coup terrible que la France se 
proposait de porter à l’Italie et s’empressa 
de fortifier la Siiezia et Gênes pour défen 
dre «es deux place» aussi bien oue possi
ble. Pendant quelque tempe le cabinet ita
lien a été son» le coup de tree vives appre
hension*. Cette révélation a causé une 
certaine sensation, quoique le» personnes 
au jugement calme n’y ajoutent que peu

Gravexhurst. Ont., 23-Le train qui 
est venu en collision ici. a pa<sé la nuit à 
enlever ce qui olfsiruait la voie. Le» deux 
corps qu’on a retires de dessous les debris 
ont étésoumi» a l'inspection d 
Tous lus passager» du irai 
nés au sujet de la catastrophe, 
trois heure» ce malin. La tante parait 
reposer sur le conducteur Ulassfurd qui. 
dit-on, n a pas suit i de» ordres spéciaux. 
Aussitôt qu il fut hors du train, il s'em
pressa, dit-on, de se rendre n Orillia, pré
textant une recherche de médecins. A 
l’heure qu'il est. on l’a conduit avec l’Ingé
nieur Fo-ter en prison, ou il doit attendre

—Hier, en cour de Pratique, le juge Ma 
thieu a rendu sa décision sur la requête de 
M. D. Z. Bessette, failli, demandant dVtre 
autorisé à vendre ses propriétés a sa fem
me pour $300. a condition que celle ci paie 
des créancier* privilégie». La cour aaccor 
de la requête du failli et lui permet de pro 
duire sa contestation de la requête de M. 
Faure, dans un délai le six jou 
tion qu'il fournisse un cautionn 
les fraie jusqu'à concurrence

u coroner, 
n ont été exa

r*. a condl

dïïiSL*
—La cause de l.egrie contre le PaciAque 

est une action péna.e Intentée par le de 
mandeur contre la compagnie du Pacifique 
exigeant d’elle une amende de $10U par 
jour jusqu’à concurrence de la somme 
$12,000 pour avoir négligé ae déposer cer
tain plan d’expropriation de terrain 
le bureau des terres de la Couronne 
défenderesse a plaidé par une exception a 
la forme. Hier ce plaidoyer a été débouté 

dépens par le juge Wurtele.

■ou procès.

Comédie législative
Halifax. 271—Le» resolutions de la cou*
rence interprovinciale de Quebec ont été 

adoptees pur un vote de 22 contre 11 après 
la plus grande farce qui »e soit jamais ac- 

iplic dan» aucun theatre de cinquième 
. ire. Le gnuveriiunient compte tri
parti sans sur lee trente sept membres «.* 
la legislature. Le premier ministre Fiel
ding proposa l’adoption de» résolutions 
dan» un discours du deux heures consécu- 
ti-e». Lorsqu’il termina, quelqu'un cria : 
“ Question. ' Il était 0 heures précises, ut 
chacun s’attendait a une seance de nuit. 
Le premier ministre Fielding était pour un 
moment occu|>é n répondre a une question 
d'un de ses partisans lorsque quelque» 
farceurs s’exclamèrent: “ Division I divi- 
sion!” Un moment apres l’Orateur mit la 
question aux voix, et avant que personne 
ne se rendit compte de ce qui se faisait, un 
faible *■ oui ” a été suivi <l une clameur de 
“ non,” et l'on appela alors la division. Le 
procureur-général Langley cria: “Arrê
tez! arrêtez 1" mais il était trop tard, le» 
noms étaient déjà enregistrés.

Le parti ministériel se trouva paralysé 
et aliasourdi. En moins d’une minute, 
sans discussion et pur consequent sans 
connaissance dotaillue de la question la 
majorité libérale avait gobé les résolutions 
de Quebec. Les députés qui avaient pré
pare depuis un mois, des discours pour 
cette occasion, sont furieux de cette dé
convenue. Le plus comique de cette scene 
est que M. Fielding esquissa seulement la 
question dans snn discours réservant plu 
sii-urs points qui «levaient être développés 
pur ses collègues, MM. Lengley et McGilli 
vray. L’opposition s'amuse grandement 
de la figure ridicule qu’a faite le gouver
nement en cette affaire. Trois partisans 
ministeriels ont voté avec l'opposition.

Valeurs de ehemlu de fer par
deNew-York 23—Lue 

de 1er sont peu acth

Déficit ou détournememt de fende
Wi

$15

dH/!î

i.limantic. Conn., 23—Un déficit 
. étonrnement de fonds au montant 
UOOa été découvert dans les compte» de 

la banque d’epargne de Wllliinantic. H. 
F. Rdice, le trésorier qui e’était engagé 
dans des spéculation» est supposé avoir 
usé de l'argent de la banque sans le con- 

nt des directeurs.

S

mraelCMHIM
sememe

Coup de poing
New York 23—Jack 

pugiliste, a été frappe su 
un étranger avec oui il 
Il est probable que la

BOURSE DE MONTREAL
J. Foroet

Farrell, le fameux 
jr l'œil gauche par 

était en querelle 
victime perdra l’œil

Coup* e* pris
ndres, 23—La reine a fait le don 
e coupe d’une valeur de 100 louis pour 

nue dan» un concoure de régattes

raw par MM. L
courtiers en valeur» de bourse, grains et 
•ion». No 1715 rue Notre-Dame. Montréal.

Montreal. 23 Mars 1888.

et provi-

d’Lo

être gagnée 
sur la Ryde.

Rome, 23—Le comte Pasl, premier aide- 
de-camp du roi Humbert est allé à Flo
rence pour souhaiter la bienvenue au non 
de la famille royale d’Italie, à la reine Vic
toria. qui est en route pour cette ville.

S
É iil II

i iïliBl.

BANQUE»
Banque cle Montréal... $-200
Banque Ontario............  100
Bauque du Peuple.......  50
Banque Moleon.............  50
Banque de Toronio ... 100
Ban<j. Juoques-Cartler., 25
Banque des Marchand»
Banque de Québec.......  100
Banque Nationale........  100 2 A01-» 41
Banq. dee To w. de l'Ket 50 81» H9 112
Banque Union................... 60 3 98 90
Canadian B’k of Coin.. 80 31» lW*4i 116-t
Federal Bank................ , 100 ! I 70 | 58
Imperial Bank.............. 100 i t .....................
Dominion Bank.............| 50 6 «2 220
Banque d Hamilton. . 100 1
Banque Standard........  50 S1 ....
Banque Hochelaga 100 1 S 95 9214
Banque Ville-Marie.... 100 1 8Ü
Intercol’nial CoalCo.. MX) 2-3m.l
Montres* Tri. Co.......... 40
Dominion Tel. Uo......... lüu 2-3m.
Klch. A Ont. Nav.Co 100 S
Montreal Street lt’y (Jo 50. 5
Moni real Uu Co 40 6
Canada Cotton Co........  100 H-3m
Montreal Cotton Go.. . 100 i2-3m.
Dundee Cotton Co____ 100 .........
Hochelaga Cotton Co.. 100 2i-:fm
diormont Cotton Co.. 100 ! .......
Merohani* Manfg Co. 100
KoyalCan.ini.................. °*
Mont’l lioan Be. Mort. Co 
Canada Shipping Co...
Canada Paper Co.........
Guarantee Co 
Uurland Ulh. Co ..
Dont. Cattle Co............
Uu’A ppelle Farm Co...
Can. N. W. Land Co. ..

7 2I9>« 119
3>6 121
1 107 «■ 101*4
1 112 138
fi :0l 200
3 I 82W 7» 
3>» l3.»i 1 11 »

Le général Boulanger
Paris, 23—La B publique Française et 

le Journal des JJeoata insistent pour que le 
gouvernement prennent de nouvelles me 
sures contre le général Boulanger. Le de
part du général Boulanger de Clermont- 
Ferrand pour Paris, a été connu de cinq 
mille personnes qui ontacclamé le général.

Paris 23—Il se confirme que le comité 
de proteatatiou nationale a retiré la candi
dature du général Bélanger aux élections 
qui doivent avoir lieu prochainement dans 
les departements des Bouches-du-Rhône, 
de l’Aisne, de l’Aude et de la Dordogne.

Le comité» publié hier à ce propos une 
lettre explicative dans laquelle il déclare 
que, formé en dehors dé toute interven
tion directe ou indirecte du général Bou
langer, il ne veut pas fournir l’apparence 
même d’un prétexte à l’appui de l’acte de 
forfaiture qu’oit s’apprête a accomplir.

La presse ministérielle, en parlant de la 
décision du comité de protestation natio 
nale, dit que c’est là un acte de recul 
devant la menace d’un désastre électoral.

Le Temps engage le gouvernement à ne 
pae tenir compte de cette reculade, et a ne 
pas arrêter les poursuites contre le géné
ral Boulanger, puisque, ajoute ce journal, 

les faits d’indiscipline oui ont motivé la 
réunion d’un conseil d’enquêt 
constants.’’

Le Paria (journal indépendant) dit que 
le retrait de la candidature du (fénéral 
Boulanger dans les divers 4éparti*ments 
où elle avait été posée, rend inutile l’en
quête projetée. Le Paria ajoute : “ Avec 
la majorité de l’opinion publique noue res
pectons le sentiment patriotique des bra
ves gens qui ne veulent pas priver l’armée 
d’une épée utile."

ETATS-UNIS

S,Un mécréant
Rochester, N. Y., 23—Le chef de police 

Cook, de Paris. Ontario, est venu hier avec 
tou» les papiers requis pour emmener avec 
lui John Gilbert, accusé d’avoir attaqué 
un enfant du 110m «1e Biake avec l’inten 
Lion de le tuer. Gilbert s’est enfui dans 
cette ville, apres son méfait et a été ar
reté et mis eu prison. Le chef de police 
est parti hier avec son prisonnier.

49*

‘ ilL'i*
es "i ‘75"

Présidence des Etats-Unie
àNew-York, 23—Une dépêche spéciale de 

Washington au Mail et a VExpress dit : 
“B. F. Jones president du comité natio
nal républicain, dit qu’il considéré que M. 
Blaine est absolument hors de concours 
pour la candidature à la prochaine élec
tion prtisidentielle des Etats Unis. Au 
cand.dature accepta de ne s’offre en ce 
ment au choix du comité républicaiu.”

e restent
Bel I Telephone Co..
Accident las. Co.........
Canadien Pacific R'y .. 
SU Paul. Mlnn.fc Man. 58h
Ontario fc Quebec 
Raton Manrg Co.
Montreal 4 p. c. Stock. 
Montréal 6 p. c. Stock. 
Canada Cotton bond».. 
Montreal Colton bonds 
Dundas Cotton bond».. 
Champ. 6t 8t. L bond». 
Canada Ceatr»! bonde !
Can. Rac. land bonde 
Inter. Cosl bond» ...
Harbor 61 p c. bond*,.

“ • ». c. bonds.. 1.........
6 p. c. bonds.. .|.........

Washington. 23-Le juge en chef White 
est décédé ce matin, n 6 heures, d’une in
flammation d'intestins. Son état 11'était 
pas considéré comme précaire, et sa mort, 
qui n’etait pas apprehend 
grande sensation dans tou

ira

Paris, 23—La commission chargée de 
faire une enquête au sujet de la conduite 
du général Boulanger se conpose des géné
raux Ferrier et Brissonet, membres du 
conseil de guerre, du général Gresaot, com
mandant du 1er corps de cavalerie, et du 
général Franckessin, commandant du 10e

La commission a été constit 
manier# régulière aujourd'hui.

Le général 
Cinq cents pe 
rendues à la ï

:::::: iüee. a cause une 
te la ville.

Meurtre et suicide
cisco, 23 

un non
— A Calistoga. la 
muté Leopold Biz-semaine 

zim e’es elle avec sa femme «tu’l 
Bizzini s'est suicidé.res ce crime,

avant-midi

215 perte, Baaeue de Montreal.....................* t*)
M ” do  a *l»i

K» ‘ _ ,d®, ................a tllH.
2 paru. Banoue «le Commerce..................» 117H

101 ’’ oe  à 116,‘i
75 '■ do ............... 1 un ,
8 paru. Banque de» Marchand» ............* 131 ,

100 " North West Land U«' ..................a *4
to ” Mom real Telegrauh Co..............a MM
Si " Cle Nav. Richelieu et Ontario, a 50 s
50 do do .. B d0'-4

276 ’ do do .. a 5$
100 " Ch. de fer Pae. Canadien ........ a .-.744
îv> do do .. à 68
1-0 “ do do .. a 50

uée d’une

Boulanger eat arrivé ce soir, 
personnes environ s’étaient

Le juge eu chef White
Washington, 274—Le document suivant 

a ét« publie cette après midi de la part du 
pré-ideiit Cleveland :

“ Au peuple des Etals Unie.—Il incombe 
aujourd nui, au président des Et ts-Unis, 
Je pénible devoir d'annoncer la mort arri
vée de bonne heure ce matin a sa residence 
en cette ville de Morrison R. White, juge 
en cite! des Etat» Uni», charge eluvéenue 
le défunt a exerceu depuis le6 mars 1874 
avec honneur pour lui meme et profit pour 
le pays. En témoignage de respect a la 
mémoire de l'honorable défunt. Il est or 
donné que les bureaux officiels soient fer
mes le jour des luneraillus et soient orne* 
de deuil pendant trente jours et «tue le 
drapeau national soit mis en berne sur les 
bureaux publics et sur tous les navires 
américain» d.ins le port le jour des funé
railles.—Par le president.—T. F. Bayard, 
secrétaire d’Etat.”

uer à son

Le général Boulanger, que sa fille 1 
pagnait. s’est rendu en arrivant à 
du Louvre. Il i été acclamé par la•BS
sur sou passage.

Parlement belge
Bruxbllks. 23—Un bill a été pr 

eu parlement belge pour établir une pour 
suite en justice contre ceux qui calomnient 
ou publient des libelles contre les familles 
du souverain ou d’autre» principaux chefs 
d'Etat à l’étranger.

rasante

Montreal....................e |1914

70 •* Banoue de Commerce..........! ! i a l I6M
25 “ Montreal Teieataeh Co............à 94 «
75 Montreal O»» <)o...........................a 218
25 parta Cle Nev. Richelieu et Ontario., a 19\ 
50 " do do . a 49 4

Montreal Corporation Bond».........SI.000» 99-4

25 part». Banque de 
1 ’’ do

Le nouveau prince héritier
Berlin, 23—Le décret autorisant le prin

ce héritier Guillaume à représenter l'empe
reur dan» la dépêché des affairée officielles, 
lorsque l’empereur sera incapable d'agir, 
sera bientôt promulgué dans l’empire.

L* cabinet et l’empereur 
Berlin, 23—Le# ministres prussiens sont 

allés au château de Carlottenburg où a eu 
lieu en munie tempe la première assemble* 
régulier* du cabinet avec l'empereur qui y 
présida. Les ministres prêtèrent le serment 
d'allégeance au roi de Prusse.

Capture Importante
San Francisco, 23—llier.troisch 

de I endroit. Gust Anderson, John Fox et 
Divkiiison battaient la plaine en quête de 
gibier, lorsqu'ils uperyurent deux niasses 
su mouvant derrière un quartier de roc. 
Croyant avoir affaire à de» jaguars, Ander
son fit feu. L’une des formes disparut, 
mais comme l'autre continuait * se mou 
voir, Audersou tira un second coup de feu.

A ce moment, un homme se dressa der
rière le rocher qui semblait cacher le gibier, 
et levant les deux bras, se mit à crier : “Je 
me rends.’1 S étant approches de loi, les 
chasseurs reconnurent un jeune homme 
du nom de John Arnold, qui s était échao- 
pé du pénitencier en compagnie de Frank 
Beriinzer. Ce dernier, 
cache derrière 
d’une liai le en p 
de feu d'Anderson.

.BEVUE DE LA SEMAINE
Le commerce de cette semaine sane avoir 

été tre* satisfaisant semble avoir repris 
un peu plue d’activité. A l'approche du 
printemps on remarque toujours 
prise d'affaires.

Le pape et Frédéric III
Berlin 23—La Gazette de r Allemagne 

du Nord publie la lettre autographe du 
pape à l’adresse de l’empereur Frédéric. 
Le pape exprime son profond regret de la 
mort de l’empereur Guillaume et félicité 
l'empereur Frédéric de son heureuse ac 
cession au irOne d'Allemagne. Le pape a 
confiance qu'il recevra du nouvel empereur 
lee mêmes marques d’amitié qu’avec l’em
pereur Guillaume. En terminant, li 
dit : ** Paisse votre santé se res 
que votre vie ee prolonge 
le bonheur de votre peup 
le Très Haut de noue accorder

noue unira avec 
lu*» indissolubles d’amitié.'

Noaveaaté»
On a déjà commencé à faire lee comman

des pour les importations des marchandi
ses du printemps. On semble plue encou
ragé à prendre la nouvelle saison cotnmer 
claie, l’hiver ayant été moins favorable 
qu'on ne s'v attendait.

Le commerce de nouveauté*durant cette 
semaine a été toutefois tranquille. Le» 
affaires dans ce genre ont pour ainsi dire 
été bornues à la préparation des place
ments des maisons en gros dans les cam
pagnes au moyen des commis voyage 
Le* fonde de nouveauté» sont encore cou 
eidérables dans le* magasina. Le» lainages 
en particulier, ae sont pa» encore tou» 
écoulée.

qui s’était aussi 
les rocs, avait été fra 
lein front au premier e

. le pape 
taurer et 

longtemps pour 
le. Noue prions 

ce bienfait 
rone one dans ea bonté Dien 

votre Majeete dans dee

Congé
Londres 23—Le colonel King Harman, 

sous secretaire au Parlement pour l'Irlan
de, est indisposé et a obtenu un permis 
d’abeence pendant 6 semaines.
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valent deux de mes oncles, mon 
sieur Etienne St Amand, le frère 
de ma mère, et monsieur Latreil- 
le, marié à la sœur de monsieur 
St Amand. Les questions pleu
raient de tous côtés, je tâchais 
d’y réponpre de mon mieux ; 
personne ne doutait que je ne 
fusse le “ garçon du père Hyacin 
the.”lEINITIBi r

f

IV
9

A la maison paternelle
Le quatrième jour, vers huit 

heures du matin, nous partions 
ma sœur, mon beau-frère et moi, 
dans une même voiture, pour 
nous rendre à St Polycarpe, chez 
notre père. En passant nous 
prenions monsieur Gauthier et 
sa femme, ainsi que mon oncle 
St Amand et ma tante. Les trois 
carosses se suivaient, soulevant 
des nuages de poussière. Tout 
était gai, et nos conversations et 
nos toilettes endimanchées, et 

chevaux fringants qui trot- 
balançant la tête, et le 

beau soleil d’automne qui 
éclairait de ses doux rayons ; il 
me semblait que les gens, qui 
s’arrêtaient dans les champs pour 
nous regarder passer, souraient 
à mon bonheur.

Mon oncle Latreille avait pris
FEUILLETON DU “CANADA.”

ma vieille mère ; il avait peur 
qu’une surprise trop subite ne 

L'ENFANT leur fit du mal. Il arriva trois
heures avant nous. “ Hyacinthe,

Perdu et Retrouvé

STOCK DE BANQUEROUTE
— o u El z —

PIGEON, PIGEON & CIE,
49 & 51, RUE RIDEAU, OTTAWA108

nos
taient en

nous

SITUATION DEMANDEEDEVANT LE MAGISTRAT DE POLICE
Un homme marié, versé dans la langue 

française et anglaise, demande une situa
tion comme copiste, secrétaire ou collecteur. 
Dix ans d’experience dans ses branches. Il 
fournira les meilleurs certificats. Pour 
tre information s’adresser au 
"Canada”. A. G.

Samedi 24—Eugène Véiina, amené hier 
devant la cour pour ivresse, est acquitté ce 
matin ; il promet de prendre la tempérance 
pour un an.

No. 21
ts. 
i b du3Un*88—7f, cocher, pou 

)S de réputallt
r avoir con
on douteuse 

est condamné

oré Giroux 
■ “ersonneduit de

dans une voiture découverte 
à $2 d’amende et $2 de 

Alphonse Larocque alias 
accusé d’ivresse, est acquitté 

at de tempéra 
Michael Forest, accusé d’assaut, est aus

si acquitté faute de preuves sufllsantes.
ses de vente de boisson sans 
idront devant le magistrat, lun-

auu ues ps 
dans une v COMMENT FAIRE USAGE DE

L’Eau Minérale de St. Leon. —Qnel garçon ?—Le plus vieux 
des deux que tu as perdu, il y 
a trente ans, Pierre !—Et l’autre ? 
Il est mort, ainsi que le petit 
Cayeu.” Et mon oncle leur ra
conta en peu de mots notre enlè- 

mes

oduit
"Tit Pho 
ayantpr

— OU—
accusé d 
son certifie PIERRE CHOLETComme purgatif, prenez 

4 « d’un à trois bols chauds 
A avant déjeuner. Un ou 
B deux verres aux repas

Trois eau: 
licence vien

agiront très-efficacement 
contre la dyspepsie.
Prenez cette Eau, qui 

est un des meilleurs . 
actifs altérants, buv 
tous les i

Ma sœur en entendant le son vement, ma désertion et 
de ma voix, se trouva saisie, elle longues recherches. D’abord les 
tomba presque évanouie. Mon deux vieillards crurent à une 
beau-frère sortit au devant de mystification ; mais à la fin, mon- 
nous, et nous dit : “ Veuillez ne sieur Latreille paraissait si sé- 
pas entrer maintenant, ma femme rieux, il répétait avec un si grand 
ne se trouve pas bien, l’émotion air de vérité : “ Je te dis, Hya- 
1 a surmonte.” Il nous emmena cinthe que ton garçon est retrou- 
à un arpent de distance, à l’om- vé, qu’il s’en vient avec Hamelin, 
bre, derrière sa grange ; et là qu’il va être ici dans qnelq 
assis sur une grosse bûche de heures,” qu’à la fin ils se laissè- 
pin,je commençai mon h’stoire rent persuader. Alors ils se 
dès son premier commencement, trouvèrent tout transportés, hors 
J’avais pour auditeurs, d’abord d’eux-mêmes ; ma mère pleurait, 
M. Gauthier, M. Hamelin et son mon père se promenait dans la 
homme engagé, puis bientôt ma maison à pas précipités ; il allait 
sœur avec une femme du voisi- regarder tantôt à une fenêtre, 
nage, qui se tenaient cachées en tantôt à l’autre, en disant : “Ils 
dedans de la grange ; mais je les n’arrivent pas encore, qu’est-ce 
entendais soupirer, car elles ont qu’ils font ? Ils mettent bien du 
pleuré tout le temps. temps.”

Je parlai durant deux heures. M. Gauthier avait dit aux an- 
M. Hamelin, me dit : “ Votre très, en parlant de moi : “ Lais- 
récit, mon ami, est plein de bon sons-le faire,,; ne le lui dites
sens, et vous n’avez pas l’air d’un point, quand on arrivera pour 
imposteur.” Ma sœur sortit de voir s’il va se reconnaître.” Ren
ia batterie, et vint se jeter dans dus à la maison d’école, à sept 
mes bras en disant : “ Je vous ou huit arpents de chez mon 
prends pour mon frère. Vous père, je leur criai : “ Arrêtez. Je 
l’êtes ; car, en vous voyant, j’ai suis venu à l’école ici, quatre ou 
été trop frappée.”—Puisque vous cinq fois.” Ils se mirent à rire, 
me reconnaissez pour votre frère, “ Vous le supposez, vous ne pou- 
conduisez-moi chez mes parents ; vez reconnaître la maison, elle a 
je m’en remettrai à leur jugement été rebâtie depuis.—Ce n’est pas 
et j’en passerai par ce qu’ils di- la maison que je reconnais, c’est
ront. —Avec le plus grand plaisir, la croix. Elle a été bénite l’année
-éprit monsieur Hamelin ; mais que j’ai été enlevé, je me rappelle 
vous allez être obligé d’attendre fort bien quand M. le curé est 
quelques jours. Le reste de mon venu pour la cérémonie, il a prê- 
grain est à terre, il me faut le ché debout sur le sommet d’une 
serrer avant da partir, je ne von- souche.” Cette croix était 
drais pas le laisser exposé à la cèdre sur son pied, ébranché, seu- 
pluie.—Mon cher monsieur, pre- lement, auquel on avait ajouté 
nez le temps ou’il vous faudra, une pièce transversale pour servir 
je serai trop heureux de vous de bras. Ces diverses circonstan- 
aider à faire vos récoltes. ces étaient restées comme endor--

Je remerciai monsieur Gau- mies an fond de ma mémoire ; 
thier de m’avoir emmené. Mon elles se réveillaient en se retrou- 
beau-frère lui dit : “ Comme c’est vaut sur le lieu de la scène où 
vous qui l’avez découvert, vous elles s’étaient passées. “ C’est 
viendrez avec nous chez mon vrai, dit mon oncle St Amand, la 
beau-pè.e, sans cela la fête ne croix a été bénite à peu près dans 
serait pas complète.—C’est bon, ce temps-là.” 
dit-il, quand vous serez pour y Nous arrivâmes vers cinq heu- 
aller, vous n’aurez qu’à m’avertir; res du soir. Déjà la nouvelle de 
je n’ai jamais refusé une belle mon retour s’était répandue 
promenade. ” dans la côte, une cinquantaine

Je restai trois jours chez mon- de personnes remplissaient ou 
sieur Hamelin. Quand nous re- entouraient la maison. J’atten- 
venions du champ à l’heure des dis, pouf entrer, qu’on eut atta- 
repas, ma sœur m’entourait de ché les chevaux ; cela me gênait 
prévenances. Elle ne m’avait de voir tant de monde réuni, 
jamais connu, elle est plus jeune J’entrai par la porte de la cuisine, 
que moi, étant née dans l’autom- le pins parfait silence régnait 
ne qui suivit mon enlèvement ; dans cette foule, tous les yeux 
mais mon nom lni était familier, étaient attachés sur moi, je me 
elle avait souvent entendu parler sentais mal à l’aise. Quelqu’un 
par ma mère, de ce “ pauvre dé* me poussa une chaise, près d’une 
funt petit Pierre ”. Déjà elle se petite table ; je m’y assis. Ma 
trouvait à la tête d’une jolie pe- mère s’avança, s’appuya les deux 
tite famille, cinq garçons et une mains sur la table, et me dit,, 
fille. Je me privais de parler avec des paroles entrecoupées : 
devant elle de mes malheurs, 
parce que de suite elle se mettait 
à pleurer. Tons les soirs les ha
bitants du voisinage venaient 
veiller pour entendre conter mes 
aventures ; parmi eux se tron-

di.

jours ; un verre 
les deux ou trois 

heures, pour affections 
chroniques, purifiera vo
tre sang.

Comme : 
turel, l’Eau 
s’adapte à to 
lilutions.

U

SOUMISSIONS
T'vRS SI UMISSIONS cachetées, marquées 
YJ "Provisions et luminaire pour la Poli
ce à Cheval” et adressées à l’Hon Président 
du Conseil Privé, Ottawa, seront reçues jus 
qu'à midi de mardi le 16 mai 1888.

On pourra obtenir des formules imprimées 
de soumission, contenant fous les renseigne
ments quant aux articles et les quantités ap- 
jiroxiraatives requis, en s’adressant * aucun 
des postes de la police à cheval dau# le 
Nord Oue.-t, ou au bureau du soussigné.

Aucune soumitsion no sera relue à moins 
tre faite sur ces formules Imprimées.
)n ne s'engage d'accepter ni la plus basse 

ni aucune des soumissions.
Chaque soumission devra être accompa

gnée d7un chèque “accepté" par une ban
que canadienne, pour une somme "égale à 
dix poor cent" de la valeur total des arti
cles offerts, lequel chèque sera confisqué si 
le soumissionnaire refuse de signer le con
trat sur demande de ce faire ou s’il néglige 
de coinnlét r le service entrepris. Si la sou
mission n’est pas acceptée le chèque Ecra

régulateur na- 
u de St.-Léon 

utes lescons- 
Prenez-en as- 

w m sez pour qu'elle agisse 
Æ ^Ufcomme léger purgatif.
«T Cette Eau est en vente
Bw* chez tous les principaux
pharmaciens et épiciers, à Vingt cts. le gal
lon, en gros et en détail, par la
Compagnie Eau St-Leon 
No. 534à Eue Sussex, Ottawa-

lÉF'N.B.—Pour la dyspepsie 
gestion, buvez l’Eau après chaque repas, 
et pour la constipation prenex-là avant dé-

d’ét

ou l’indi

RUE ELGIN, OTTAWA,
J, H. SPENCER, Propriétaire.

TENU MJ* LE PLAN EUROPEEN.
Patronisé Par le Public Voyageur.

remis.
11 ne sera lien payé aux journaux qui pu

blieront cette annonce sans y avoir oté d a- 
bord autorités.

FRED. WHITE, 
Contrôleur,

P. O. N. O.
Oltawa, 20 Mars, 1888.
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^B NOTA. — Le grand «uccéide« Globules 
Vde Secretan a lait surgir nurlqiivs miu M 
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^^Ptvec le plus g rend soin.

Dépôt général, 52, roe Decamps, PARIS
A Ottawa D' r -X VALADE

%***"*****

-L’ENDROIT-
le plus central, à proximité de la voie 
chars urbains, 20 verges tout au plus ; dix 
minutes de marche des Edifices du Parle
ment ; la maison a été renouvelée com
plètement.

Le public est servi de tout ce qui se trouve 
dans un restaurant de première classe.
PRIX: $3-50 par Jour

Chambres avec usage de bains chauds et 
froids pour 60 à 75 contins par jour, d’après 
le plan Européen où à la semaine et au mois.

Le pa ronage du public tel instamm 
sollicité.

C. H. SPENCKB. 
ajjjy-Ln salle à dîner du Restaurant 

sous la direction de M. S. 0ASS1DY.

DÉCOUVERT!
plus a1
POUDRE CLÉRY—Se tend partout-

ASTHME&

AVIS
L’a «1 min let ru1 Ion da Journal 

“ Le Canada” ne sera respon
sable d'aucune dette contrac
tée en son nom a moine d’un 
ordre eigne par le direct 
M. Oscar McDonell.

Ottawa, 1» Mare. 1888.

MM- Napoléon Bélanger 
& Joseph Cousineau

irent annoncer au public qu 
de faire l’acquisition au

SUPERBE ATELIER

PHOTOGRAPHE 

MM. DORION& DEL0BM2
No 140 Rue Sparks 

Nous sommes maintenant prêt à faire toutes 
fortes d’ouvrages dans cette ligne, tel que 
Photographie et peinture à l’huile, portrait 

an li, tout à des prix, réduits et tous les 
ouvrages garantis. Nous avons au*si ache
té les négatifs. Une visite est respectueuse
ment so licitée.

N. Belanger * J. Cousineau
No 140 Bue Sparks.

Z'vN RECEVRA à ce bureau, jusqu’à mar- 
VJ di, le lOiôme jour d’avril 1888. des sou
missions cachetées, adressées au soussigné, 
avec la souscription “Soum ssion pour Bu
reau de Pos>, à Joliette, P. Q ,” pour les 
différent) travaux à fai -e pour la construc
tion et Vaché» emeat d un Bureau de Post--à 
Joliette, P. Q. , . , ...

On pourra voir les ulans et devis au Mi
nistère des Travaux Public, 0 tawa, et au 
bureau de Messieurs Vezina et Uèsormier, 
Notaire», Joliette, à partir de Jeudi, le 22iè- 

ur de Mars. ira prise eu 
ne soit faite

car,

un

18881888
L'iHHM DES MIS DE LOIDSES.SALON DE BARBIER-COIFFEUR.

m Au 'ils viennentDésml ère.ucune soumission ne e 
sidération à moins qu’elle 

sur la formule qui sera fouru'e, 
la main des soumissionnaires.

Uhaqi'e soumission devra être accompa
gnée d7un chèque de banque "accepté, égal 
à cinq pour ceot” du montant qui y est 
inscrit, payable à l’ordre de VHonorable 
Ministre des Travaux Publics. Ce chèque 
fera confisqué si le eoumissionnaire refuse 
de signer le contrat, après notification, ou 
s’il n’exécute pas les travaux entrepris; 
il sera remis si la soumission n'ret pas 
accepté i.

Le Mioistôr 
plus basse ni

Article d) la tonsure et coiffeur de pre 
classe. Attention toute spéciale à la < 
de cheveux des dames et enfante.

H. V. tiWOLAH - • . Propriétaire,
1*1, rue

Des modèles de plaques seront vus et 
des souscriptions seront riçues jusqu'à

JEUDI. 29 MAHS COURANT.
JAMES HOPE A CIE.Spark», Ottawa, en face du maga

sin de Ashüeld.
Volo de* Km » Spark* A Elgin. Oltawa.

VINAIGREE NOUVEAU SALON DE B1FBIER
DE PREMIERE VL «BSE

Elgin, tenu sur le plan 
Européen.

au No. 7, Rue

VINAICRERIE DE KINGSTON.
ngage à accepter ni la 
des soumissions.

BEIL, 
Secrétai: e.

c ne s’en 
aucuneu 

Par ordre,

Les personnes qui désirent être bien servi-s 
feront bit n de venir à mon établissement ils 
seront terviss avec H plus grande politesse 
etfatisfaction N'oubliez pas la place. No. 7, 

gin, à côté du Bodega. Cet établisse
ment sea ouvert le 21 d a ce mois. Une vi
site est sollio têe.

agr
MANUFACIURIERS
Blanc*, Cidre, Malte >1 antre* 

VIN A IG KEN
Garantis Para sous tous les Rapports.

EN VENTE A OTTAWA 
par tous le* Principaux Epiciers.

de VinsA. G'

istre do Travaux Publics, 
Ottawa, 19 mars 1888 CHAS. DESJARDINS, Prop.19a24-26-27

Stock valant $9,089.10
ACHETÉ A

(A Continuer)

Vende actuellement. Une visite est sollicitée
BBXtVXOE A DIITBR,

■ ■

Maniement .10,0(1, POUR »» MORCEAUX comprenant 6 
■mletUM a aenpe, 1» amleltee * diner, U «Miettes a dejenner, 
1. bel» et seneenpen ; 1 encrier, 1 rase a la creme, 1 grand 
bol, 1 assiette a benrre, 1. amletlea a (traita 3 plats cen.erle, 
3 plata aala, 1 saaeiere, 1 pet a l’eau.

AVANTAGES HvOvIBISTSES

LAROSE & Cie., 101, RUE RIDEAU
1* services proviennent directement des manufactures et sont sans égal sous le 

rapport de a qualité.
Salle de Variétés et Fournitures de Maisons.

532 & 534 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYOEN,
«r-Artlelei pour endenw de Heel de «entee description*.

N. B.—Aucun fret a payer sur ce stock.

?»-V

Publié pi

9eee ANN

XsZEI

Prix

Un an, pour

Toutes leti 
etc. doivent

BUBJ

LE
Otta-w

M. Rykert 
midi sur la r

Plusieurs 
témoins dan: 
la "Gazette” 
Montréal.

Nous appi 
sénateur Tri 
que cela con 
voie de corn

M. Edoua 
à l’Inst.tut c 
féreuce intiti 
da.”

On dit q 
lion d’augni 
teurs des dél 
tout leur ten 
la chambre.

Lis funôrf 
ont eu lieu « 
gllse Notre-! 
immense de 
défunt l’acct

Il est prol 
de Terrenei 
Thorhurn, p 
général Wii 
me délégués 
jet de l’entré

Il est difl: 
successeur c 
sieurs noms 
celui de l’ex. 
de M. Josepl 
bensky, de 1 
aident de 1 
Montrée1.

L’H

M. Mer 
renvo 
temps 
M. McShà 
et même 
ministre, 
des travai 
et ne se gi 
Mercier, 
rellement 
ne pouvai 
temps.

11 n’y a 
la qualité 
ministre 
Mercier, 
discrétion 
tites aflau 
tant d’am 
y eu a tan 
de la spéc 
M. Mdicie 
mettre M. 
vite ; peut 
trop tard.

% i

UNE FAI

La lég 
Ecosse vi 
contre 11 
fért nce u 
Belle affi 
p.eurer k- 
la “Patrie 

Le vote 
ne libéra 
n’est qu’1 
Voici en e 
racontée 
f x :

Le pdr:venait 
résolution 
l’tspnl g i 
de drux J 
vers collèj 
per plus a 
rants qu 
Avant qu 
temps de 
dre, quelq 
raise mirt 
sion.” Le 
était à ce i 
ques mot 
voulutint 
la chambr 
tion aux v 
Ton sait.

Vingt-d 
voilà vraii 
pour un p; 
un parti» 
chambre

11181 lâ
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ON DEMANDE
Une servante pour faire le blanchissage 

dans une famille de quatre et avoir soin 
d’un enfant. S’adresser au No 213 rue 
Shelhrod, coin de la rue King. 24-26

OX DEMANDE
Dix à quinze femmes 

pièce. De bon
dresser au No

pour travailler ù la 
is gages seront payés, ti’a- 
257, rue Cumberland. 24-20

OHAPABUX
DF. PRINTEMPS

UNE SPECIALITE !
43 doz. de chapaux "Silver” et Bonnets 

à 50 c. ot 75 c. chaque, valant $2.00 et $3.00.

112} doz. de chapeaux noire 
à 35 c. chaque, prix régulier 50 c.

34 doz. de Bonnets en paille coloriée pour 
dames, (nouveau patron) 40 c., 60 c. et 65 c. 
chacun ; à lion marché au double de ces prix.

" Black

et de couleurs

67 doz. de chapeaux de matelots, 
China” et "Braid” à 35 c. chaque, 
dent partout ailleurs à CO c. chacun.

87 doz. de chapeaux de matelots pour en
fants à 20 c. et 35 c. chaque. Les plus beaux 
chapeaux pour le printemps. Voyez-les I

aille satinée noir,32 doz, de Turbans en ps 
à 15 c. valant 35 c. chaque.

13 dot. de Turbans noirs et de coule 
c. chaque ; bien bon marché à $1.25.

Des centaines d’autres chapeaux de tous 
patrons et couleurs, au

Magasin Populaire de Modes
Articles de Toilette poor Dames.

39—REE SPARKS—3»
Ottawa, 24-3-88—la

Dans la Capitale
A travers la ville

Le comité du feu et de l’éclairage 
est appelé pour lundi soir.

Les voitures de la brigade du feu 
ont été mises sur les roues,

81 vous avez un habit ou un 
qui vous font mal, allez donc de su 
faire habiller à la dernière mode au maga
sin de hardes faites de M. Pierre Valiquette, 
No 453, rue Sussex.

Le froid est encore très vif ce 
matin.

Le Dr Robillard dit que l’état sa
nitaire de la ville est des meilleurs 
actuellemert.

Photos — L’établissement 
vt Delorme est celui qui doit être encoura
gé. Allez visiter leur ne uvel atelier 
graphique, au coin des rues Sussex et

de Dorion

eUU-

Les machineries du vapeur “De
nis,” actuellement sous le pont 
DnJerin, seront posées au nouveau 
remorqueur du gouvernement.

Photo* — L’élab is?enccnl de Dorion 
et;i)elorme est c lui qui doit être encoura
gé.'' Allez visitor leur nouvel atelier pho
tographique, au coin des rues Sussex et 
Rideau.

L’échevin Bingham est parti, 
hier, pour Madawatka où il séjour 

durant quelques jours.
18. Anrellns lHai«, marchand de 

la rue Rideau, a racheté son stock de mar
chandises, hier, à 43} cts dans la pi istre. 
M. l’échevin La rose l’a ensuite acheté de M. 
Blais. Ce stock sera vendu 
prochaine à grand marché. Dames ! At 
tention aux bargains.

Les trains de Winnipeg sont 
constamment en retard et ce en 
moyenne de GO heures et plus. La 
semaine dernière, ce train a été 
jusqu’à 80 heures en retard.

Depuis quelque temps on n’entend 
parler que du nouveau magu-in de hardes 
faites de M. Pierre Valiquette, No 450, 
Sussex.

Le constable Dix agit en qualité 
d’aide du détective Montgomery de
puis quelques jours.

Photos — L’établissement de Dorion 
et Delorme est celui qui doit être encoura
gé. Allez visiter leur nouvel atelii r pho
tographique, au coin des rues Sussex et 
Rileau.

‘la semaine

vont bon trainLes préparatifs 
pour l’ouverture du bazar de l’Or- 

■ “ *, St Joseph, le 4 avril pro-phelinat

Mesdames, allez chez Ackroyd poor
vos ondim, frisettes et tresses. Aucun prix 
professionnel ni de fantaisie demandé. Les 
dernières nouveautts en fait d’ouvrage* en 
cheveux naturels provenant de New-York 
et importées pour le printemps. Prix popu
laires. Kn gros et en détail chez AckroyJ, 
70, rue Sparks.

On expose dans la vitrine de M. 
Eb. Browne, la porte du coffre de 
sûreté que les voleurs ont fait sau
ter à l’aide de la dynamite.

Poor un costumo complet 
mode, allez donc visitor le nouveau maga
sin de hardes faites de M. Pierre Vaüquette, 
No 459, rue Sussex.

Le dîner des journalistes de la Tri
bune de la Pi esse a lieu ce soir à 7 
heures au Russell.

fjç magasin de hardes faites de M. Pi 'rre 
Valiquette, No 459. rue Sussex, délii la 
compétition, quant à ses prix, et n’emploie 
aucun agent avant-coureur sur les trains.

Le police n’a encore aucune trace 
des audacieux voleurs qui se sont 
introduits chez M. Ed. Brown.

fiit à la

VOS chcvan ' ne sont pas malades, 
n1 attendez i ai qu'ils le soient. Vous savez 
que le printemps, il faut purifier le sang, 
soignez-les vous-méme, procurez-vous la 
poudre Major à vendre en gros et en détail, 
chez LKBhL * FHÜRS rue Rideau, Ottawa, 
G'eit la meilleure poudre, des milliers de 
certificats peuvent etie donnfs \ demmande.

Une nouve le escouade d’homme s 
est arrivée des chantiers du haut de 
lOtlawa hi r. Lss opérations de 
charroyage 
avec activi*

Quand vous allez » Montreal 
rendez-Yona a l’hotel Riche- 
lien, le seal hotel de premiere 
©lasse dans le centre de la 
Ytlletenn snr le plan Euro
péen et Amerlcal -, J. B. Du
mber, Proprietaire.

du bois sont poussées
é

Ls clef da Cl«l

Se trouve à St Sauveur parmi les 
affaires de conscience qui soutien
nent l’âme pendant les terribles 
épreuves d’ici bas, pour lesquelles 
on doit bien se préparer avant qu’il 
soit trop tard. Montres, ioncs de 
mariage et bijoux à grande réduc
tion de prix, garanties chez

H. H Norkz, 
No. 30, rue Rideau.

miTIMOT CU11T1F il 11 PHTHISIE PULM01AIBE it ill Miladlii chroniques des VOIES RESPIRATOIRES

4
.SP

gptJLES Mol' 3
BOURGEAUD

CRÉOSOTE VRAIE
de HItre) et à VHUILE de FOIE de 

i/e HPeompenie I l'Eiponllon Un/nrselh de 
BOUKOZAU», Flsniciei d-1" Cluse. hbr.Mit de Capsules Molle Fo»ni*sesr <*n RApiltix de Puis.

Nos Capsule, (Vin et Huile) Créonolée». le» «eulr, expérimente* dan, le» H Api mu dv l'nris rar les 
Docteur* et PmleMeur» BoucHaRO. Vuli-ian, PotaIK, BoUcHUT eic.. ont dunm- es reaullat* si 
concluant», d»n, le» M»l»<lie, de l'uitnne et de* liroiuhe*. Tour. Catarrhe»,que les .débuté» 
médicales de France et de l’étranger les prescrivent exclusivement une LE HiitmPKCTUH.

c~~ s. “ *•
PARIS. 40. Rue de Raœbuteau. - DépoalUire 6 OTTAWA : D I*. 3C VALADE.

MOnUE(Au Goudron

GENEAUi
succès Q30 ANS DE

douleur il r 7U9
nairea renommés ; éleveurs, entraîneurs, 8

JS Guérison rapide et sûre des Boiteries, Fou- ^ 
lures, Ecarts, Molettes, Vessiyonn, Engor- □ 
gements des jambes, Suros, Eparvins, etc. Révulsif T 
et Résolutif infaillible et sans rival dans les An
gines, Catarrhes, Bronchites, Inflammations 

CM des Poumons, du Foie, des intestins, JPleurésies, Hydroplsies, Rélen- 
Œ> lions d’Urlne, Fièvres typhoïdes, etc.

•CS Pansement à la main, en 3 et 4 minutes, sans couper le poil.
Dépôts : Paris, ME8TIVIER A C», 275, rue Saint-Honoré A 

MONTRÉAL : LAVIOLETTB A NELSON. — QUÉBEC : ED. MORIN A Ci». V 
St-HYACINTHE, OTTAWA, RT PRINCIPALES PHARMACIES DU CANADA. Q

0000041
«a-.

Chez tous les Parfumeurs et Coiffeurs i

VULOWI
^ Par CH. FAY, Parlumeur
Y B, Tlu-e de la Pair, S — F ASIE
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